h la dernière semaine 


Sommes nous 
dé la don et de la législature? 11 
eh est fortement question On 2 d's 


posé de presque tonté la législation 
édumisé à la Chambre. et bien que cr 
dt reste soit d'un caractère épineux 
— en particulier le bill de la bière 
len députés voudraient bien être libé 
rés pour samedi, si la chose est pos 
sible. La date des élections générales 
n’a pas encore été annoncée définitive 
ment. mais il est À peu près certain 
qu'elles auront lieu à la fin de juin et 
len candidats tiennent À commencer 
leur campagne électorale le plus 1’ 
Possible 


\ 


Dépôt maintenu 
Is candidais aux prochaines élec 
tines provinciales auront à payer le 
dépôt iabituel de 3200. La Chambre 
n'a pas jugé à propos de se rallier av 
projet de M. Farmer qui demandait 
sa suppression Cependant elle à ac 
éepté de porter la fermeture des bu- 
reaux de vote à sept heures dans toute 
ia province. 
Soixanmesix billes ratifiés 
__' Mercredi, le Mentenantgouverne ‘" 
s'ent rendu ay parlement ét a donné 
la sanction royale à soixante six bills 
féprésentant tous les travaux de le 
légisiature jusqu'à date. Ces bills sont 
tons des amendements aux lois déjà 
existantes. C'était la première visite 
officielle du jieutenant-gouverneur à 
la Chambre depuis la cérémonie d'ou 
verture de la session. 


Le système des mouchards 

La question de la mise en vigueur 
de la loi des liqueurs a féurni l'occa 
sion à trois conservateurs, MM. Haig. 
Taylor et Evans, d'aflaqgüér vigourea 
semeht l'octroi de 5100,00 fourni et 
adrainistré par la Commission des 
liqueurs. -On est tombé 
le système des mouchards que M 
Queen voudrait voir disparaitre. M 
Yakimischak est d'avis qu'on pourrait 
lé remplacer avantageusement en pla- 
capt deux ou trois hommes du gouver 
meuent dans les brasseries pour sur- 
seiller leurs ventes. 


ensaite sur 


Le chômage 
le premier ministre n annoncé 
qu'une enquête serait far par des 


expart:, aidés des employ.”; du gou 
vernement, sur la situatie | du cho 
mage. Une somme de 52.0 à sera af 
fectée à cette fin. 
| La date des électio $ 
On est revenu à la charg pour que 
le rouvernement fasse 
date des prochaines élec tons 
ffaig voudrait qu'il opte pur 
juin, date qui conviendrait admirable 
ment aux fermiers M. Norris 
çait simplement à savoir si elles au 
ron! lieu avant le ler juillet 
vernemeut s'est contenté de répondre 
qu'il n'avait encote pris aucune déci 
son à ce sujet 
La somme de $i0,000 prèvue pour 
Les primes de loups soulève une dis 
cussion A W Kirvan, libéral) (Fair 
ford), estime que ces primes n'ont p 
leur raison d'être, alors que le chas 
sur retire de 886 à 810 de, la peau. «€ 
qui est un encouragement suffisan! 
On vote 312.00 pour les indigents 
et les chômeurs de Winnipez 
Grain de semence 
L'hon Albert Préfontaine. 
de l'agriculture, explique que le go: 
veructaent a adopté un nouveau sys 
teme pour fournir du grain de men 
ce enrégistré aux fermiers 
me de . 0 est aflectée à, cet dis 
tribution et le gouvernement 
étre remboursé après la récolte 
Le déficit de M. Nerris 
M Norris a ent répondu vendredi 
à l'attacue de M Black. l'ancien tré 
sorier provincial, zur la question du 
déficit de son admidistration D'après 
le chef libéral. le défich total attribua 
ble au gouvernement Norris à la fin 
de 1521. après sept ans au pouvoir 
ent. de 565.448. et nou pas 81.189165 
comme le prétend M Hack Nous 
svons un certificat pour le prouver 
ajoute M Norris Ce certificat 
celui de la Price. Waterhouse Co. qi 
a été chargée de faire une enquète 
1922. sur les affaires de la provin 


la 
M 


le 27 


co naitre 


aime 


Le gou- 


ministre 


La som 


devra 


es 


pendant toute la période de l'adruin:s 
uption Norris 


Le reterendum 


Le comité du ref Mdum a pr 
ente, lundi soir. son rapport sur le 
projet de questionnaire Il récom 
Hande que soient posées Îles 8 


qé-stions suivanies: 
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tion de la 1 existante et de l'extes- 
sion des facilités actuelles pour la 
vente et la Mvraison de la bière? 
re au verre Etes vous en 
faveur de la vente de la bière au ver 
re, sous le contrôle et les réglements 
du gouvernement, dans des locaux 
Hence, sans bar? 

2 — Vente par brasseurs — Etes vous 
en faveur de continuer aux brasseurs 
le droit de vendre ia bière directe 
ment aux détenteurs de permis? 


NOS CHANSONS 
ET MS METIERS 
Un festiva! du terroir cana- 
dien organisé par le Paci- 
fique Canadien les 20, 21 
et 22 mai à Québec 


Québec — Grâce à la compagnie du 
Pacifique Canadien et au Musée na 
tonal du Canada, Québec sera le théa 
tre d'un “festival de la chanson et des 
métiers du terroir”, les 20. 21 et 22 
mai prochain. Les organisateurs en 
tendent évoquer dans un cadre appro- 
prié quelques-dns des anciens. usages 
du pays Pour assurer un franc suc- 
cès. ils ont retenu des bons artistes 
du terroir. 

Les pavillons seront établis au Cha 
teau Frontenac Les artistes se fe- 
ront entendre en malinée et en soft 
rée. Pendant les trois jours que du- 
rera le festival, il y aura au Château 
Frontenac. une importante exposition 
des produits de pos industries domes- 
tiques. Des fileuses et des tisseuses 
choisies parmi les plus habiles de la 
vrovince donneront des démonstra- 
tions des procédés au.refois employés 
pour filer la laine. tisser l'étofle du 
pays. faire la catalogne, les ceintures 
fléchées, et confectionner les tapis au 
crochet. 

Les visiteurs pourront entendre des 
pécheurs de Gaspé, des chanteurs de 
folklore tels que MM. Vincent Fer 
rier, F. de Repentigny. Philéas Bé- 
ard. des artistes comme le ténor Ro 
dolphe Plamondon. Mlle Juliette Gau- 
thier, folkloriste, Mlle Jeanne Dus- 
sant. soprano de l'Opéra de Chicago. 
M Charles Marchand, le baryton J- 
Campbell Mcinnes. de Toronto Le 
quatuor à cordes Hart House”, de 
Toronto, qui exécutera des arrange- 
ments préparés par M Oscar O Brien 
de Montréal, et le Dr Mac Milan. de 
Toronto, la chorale des chanteurs de 
Saint-Dominique de Québec, seront 
aussi en vedette sur le programme du 
festival 


encore des rondes enfautines sous la 
direction de Mme Jeanne Duquette. 
de Québec, etc. 

Le 21 mai, à la basilique, il y azra 
une messe spéciale pour les visiteurs. 
qui auront ainsi l'occasion d'entendre 
le choeur de cette église. 


Nouvelles Brèves 


OTTAWA 
un grand effort pour terminer la ses 


sion avant Pâques D'âprès les pro 
nostics actuels ls prorogation aura lieu 
le 14 avril 


OTTAWA — Le nombre des immi 
zrants en février a été un peu sap“ 
rieur À celui de l'an passé II a été 


de 52:71 contre 4.356 


RIMOUSKI, P. Q — L'Iric Germain. 
| de Mont-Joli. reconnu coupable d'avoir 
„ sa femme en 1925, a été 


condamné à mort II sera exécuté le 


3 
127 mai 
| 

PARIS Le président Gaston Dou 
mérgue visitera Londres comme l'hôte 
0 roi Georges V. les 16, 17 „ Is mai 


prochain 


BERLIN — Dans les milieux off 
cel. on assure avec 
l'Allemagne x l'intention de porter de 
vaut Ja Société des natiogs la ques 
tion de l'évacuation de la Rhénanie 


insisiance que 


BRUXELLES Les Belges. recon- 
uaissanis des heures émues qu'ils doi 
Théodore Bo 


trel, ont décidé de lut élever un mo 
* 


vent au barde breton. 


| pument 
PANAMA Au cours de la dernière 
nnée. le traßc du canal de Panama sa 


| Liu un nouveau record. le nombre 


de navires de commerce en transit 


dans la voie d'eau s'est élevé à 5.420 


| GENEVE Le conseil d'Etat de 
Gate vient d'adoptez une loi pour 
voyant à l'internemeut des ivrugses, 


sans égard à leur position sociale. 


Le programme comprendra | 


Les pa:tis tenteront | 


La ville s’est rendue sans) — 
combat, de même que! ottsus — L'exéeutf . 
Tchin-Kiang — 
d'un Jésuite à Shanghaï 


Shanghaï — Nankin krchis-Kiang. 


de la vallée du Vans ts Kang Nan 
kin est le termin- du chemin de fer 
Shañghai- Nankin 


Î 


ln province d'Ontario avait a 
son: entrés’ dan Tchin-Kiang à onze! mandent que S4TS.000008. c'est dire à pra de Técuie @n belge 27 
heures mardi soir. Le comma pot cent. Depuis cine ans, tégenses, © des amemie 
des forts du nord a menacé de don ian d'ensemble proportion de 585-pour cent, Les éipatés peuvent poor 
barder la ville On à fait feu sur le pertations totales du Le mines den finances 
A trées dans les ports 2 2 propust 
toerèer, ai. revenus de la dotane et — pen 
La plupart des experts militaires et perçus dans l'Ontario s'élèvent ù r ts “ess 
navals croient que les troupes du nord 5 prés à la moitié du revenu total à LL 
ont cédé Nankin par suite d'un com] Ottawa Len e Canada qe la Chambre 2 — 
promis entre Tchang KaiSkek, com | octobre dernier pour — —— — de chayee ses 
mandant en chef cantonais et Tchang | date et de l'endroit de là 2 comité de 
Toung-Tchang, commandant jes trou | conservatrice s'est — Le etc er . d 
pes de Chan Toung fédéral 25 renn az 
FASO TER On à décidé que les comte doutes, | — n'obtient je 
L'un des béros du jour à Shanghai mme Ottawa et Halifaÿ, qui ent Cen me de 
et le u. P. Jacquinot, SJ, qui es | eux députés an parlement, suremt Ottawa — Mnir sur de petite 
parvenu. avec l'aide du consul britan nt à huit délégués et à . er. 3 — Om crue 
nique Barton et du vicomte Gort, chef! . en plus du député o4 de eandi | s, cn ee re 
d'état major. à sauver les soeurs. les 4 pays. dont 527 RD né D - 
enfants et les vieillards qui étaient] Dans les comtés où le . ® Se ee 
J cogvent de is Sainte Famille, dans „ où le candidat déésk flo sotate rer 5 
le quartier indigège de Ohapei. au mo mort. les électeurs auront le droit de} ee 82 
ment où les combats se continuaient | “© Choisir un autre délégué een Ce met pes ut. Les ministres 
sans cesse dans les rues avoisinantes. Has TT te — LE rate 
Les pensionnaires dé cette institu- a : sus à —— Re tt sntebr près deux wur Le 
tion étaient réfugiés dans la eave de | pe 2 d dm Chaise. - A choque 
. su mépris de |" à nes cris. nn | pour — Sn € 
F na „ des éfécaités Meur — posée — — Le me 
la concessia étrangère. traversa 7 — carla pr en —— 
légués d'être présents, e eee |” La province de à — 


aux délégués présents le = de . 
eider par la majorité de leur vote 
comment les autres délégués surient 
vot= et dans quelle proportion 


aun soit manchot, le missionsaire 2 
quand même fait face à plusicers at 
taques de soldats armés II 4 été 
blessé à trois reprises par des balles. 
mais n'en continus pas moins son che 
min Il fit sortir les 500 pensionnai 
res. dont la plupart sont deg enfants 
français et anglais et ft porter des 
vieillards incapables de ‘marcher. 
ne fut t@utefois qu'après avoir reça 
l'aide du consul et de l'officier au 


jt 


ill 
ö 


1 
1 
7 
Î 


1 


1926. était de 2570009 âmes. suivant Lorsque fut créé Le nne 

Deux avions font le trajet déites rapootis compil-s per le Service | 4e Valleytout Mer Emard en fat mom 

Hudson. Ont_ à Fort |de la Statistique d'mographique pour! mé par Léon XIII le premier éséqué 

Churchill la province de Québec În tonte ue sémanire Sacs agree 

Dans le cours de l'année 1905. fl y 2! qu le Cullège Bourget. 2 

3 Li nue eu dans h province. 52500 naissances | école normale et un grand tombe & 

deux monopiens £‘ ce qui donne de 21 

est parvenu à mettre tout le ; Fokker. le City ef Torosto” et le N ‘ati mie i he ee sait mou né — 
ra 5 5 person . où ce Qi popu'ation Les mariages ont été En 1 a ésé 26 
Fnel de couvent en sécurité : ie. 5 2 au bre de 11.973, doènant un taux | vèque Corn eee 
| le P. Jacquinot Ste conéuit à 1h | Hudson. tario., à destination dea 699 par 1600 de population thier | 

lé . Les décès „24 Ourateur- brillant. Mer Emarg était 

Anglais et Américains en danger !! D ññ . aussi um ran - 2 ge- 

Shanghai — On rapporte que 15,mitoba Les avisieurs ont rempli les ass 2 * 5 9 

Anglais et 99 Américains. y compris | réservoirs d'essence et se sont repo- 


44 femmes et 38 enfants. n'ont pas|sés avant de partir pour le lac Cache: 
encore pu évacuer Nankin près du chemin de fer 1e la Baie 
Une dépêche autorisée dit que le- | d'Hudson Leur voyage de retour 
négociations pour permettre à ces|s'est effectué sans incident L'expé- 
étrangers de quitter la ville en sécu | dition était en charge du capitaine R 
,rité sont rompues et que les comman Ross Les pilotes étaiest MM her- 
| dants anglais et américains out décidé | Balchen et FI Stevensoz M A 
de prendre des mesures vigoureuses. Chessman était le chef mécanicien 
On rapporte que le vice-président de — . — 


l'Université de Nankin. le Dr J. E. th Ea tres er mes 2 
Williams, est sur la liste des tues Cinq M : 4 


La situation dans cette ville est des 

[plus critiques et les commandants ont RE 

tenté de reprendre les négociations. Montréal — Cinq thégtres 83 
mais ils ont beaucoup de difficukés te ont été fermés comme dangerens 
Toutes les femmes et les enfants !Par les autorités manicipales à ia sug- 

étrangers, à Hen-Kéou. ont e em een du comité spécial de citurens 

barqués sur les vaisseaux pour être | Gui fait actuellement une enquête Sar 

dirigés vers Shanghai 3 édifices pabics 

. ——— ATi—œ— 


, | On pourra envoyer des mes‘ 
L la France 1 
N | r g ( 
auprès à la Yougoslavie 


f 
l 
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Ce 
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Grâce à des arrangements faïts par 
| le CNR. MH sera maintenant possible Paris — Le 7 mars. 21 grand sémt 
| Paris — Les gouvernements anglais de télégraphier g réduits en fran | maire de Metz à eu Les 
allemand et français sont intervenus | ais courant où e2 français codifié des | solennelle de la croix de 
auprès de la Yougosiavie pour empé | messages de jour et de nuit. non seu | d'honneur à Mgr Pen. évêque de 
cher un conflit italoserbe On croit lement au Canada mais aux Etats bar Mer Rech évèque de Strasbourg. 
que la question se règlera À A satis Unis. à Terre Neuve et à Saint Pierre | officier de la Légion d'honneur 


faction de toutes les parties Miquelon ! Parmi les invités on remarquait MM 

La Yougoslavie prétend n'avoir pas — — {manceron. préfet de la Moselle. le 

préparé une intervention militaire en La régie des alcools en |Sémérai de Lardemelle gouverneur de 

Albanie Ont ro | Mers et commandant le me corps 
— 


Lorsque le ministre italien à Bel 
grade est arrivé à la [Chambre basse 
Dour assister à la séance du parie 
ment. les membres de l'opposition eur 
manifesté contre l'Italie et son repré 
sentant La séance fut immédiate 
ment levée pour reprendre au bout de 
quelques instsnts A la reprise. 2 


d'armée: Vautrin. maire de Metz: les 
Toronto — La Jégisisture ontarien | "mères du chapitre de la chhééraie. 
ne 2 adopté le bill des liguelbrs en e Drofemeurs du rand sémiaire 
dende lettste pak un vote de © cvs les curés de la ville et les élèves de 


tre 11 Tous les conservateurs pré * 2 


| 


suile qui venait de lui être faite 


——ññññ — les prérogatives e la nne des E£rès annuel du barreau amérirain qui 
PARIS — La Fédération des mi |liqueurs, tandis qu'un second avais se tiendra à Buffalo à la fin du mois Les partisans du vues et de ce- 
neurs vient de décider de déclarer la} Pour objet deer le gouvernement | d'août Le présidens du conseil » dé toile des nuissanres, sgrès des auerés 
Erève si les Ne rires de mines|à lenir un referendum dans chaque tout le plaisir que lai causait l'invite Jtemgieraies perdens rapélemenc x 
metient à exétdtion ledr décision de] municipaisé avant d'y étabiir un mation et esprime je regret de ne pou ferrsin Les modes et lee dents 
| diminuer les aglaires de Sis pour cent} #2sis de vente am détail Avoir quitter la France en raison delsprés sthir afteint Le dégré de lab 
n 2 mimistse Ferguson, „0 3 pts miss. 
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II ne lui suffit pas, pour bien vivre, 
deiimgner une vle correcte d'indiviqu 


Les Robinséns sont des tren ex: 
dépubnnels. 14 Cercle wen tient pas 
compte. 

Le jeune homme deviendra pere de 
famille, cia en.. Dans la société fera- 
441 figure de carpe paresseuse où pren- 
Ara- t- une part active ? Le Cercle fera 
de lui un membre Ac de la société. 

De plusieurs de ses membres, le 
Cercle fera. des chefs. 

20. Pour la soriété. 

Le Cercle forme des chefs chrétiens. 

Dania les cadres de la société, il y 
ñ par milllers dés places de conduc- 
tear. 

Or, est ce que 168 cathollaues auff 
passèdent 1: vérité et les principes 
capables d'assurer la paix sociale dans 
un ordre chrétien se tiendront à l'é- 
cart”. Ce serait tout simplement de 
la lâcheté, de l'égôïsine, du munque de 
charité, 

Maïs pour remplir cen charges de 
candécteus, ki Donne volonté ne suf- 
nt pas, II faût uns formation. 

Qui ne voit de lea cercles d'études 
sont Jes pépinières des hommes p} 
blies qui feront prévaloir les princi- 
pes Chrétiens pour le plus grand bien 
de lu société? 

30.—Pôur les organisations cathol- 
‘ques: 

Les Cercles d'studes seront les re. 
cruteurs de chefs d'organisations cu- 
tholiques. | 0 

Les organisations propfement catho- 
Jiqué# (et non pas politiques) consti- 
tuent le soutlen de l'action publique 
de l'Eglise. 

Dés oeuvres de toutes sortes sont 
les moyens par lésquels l'Eglise exer- 
ce son oéuvre d'amour surnaturel et 
ajoute aux nécéssdires et sèches rela- 
tionÿ du monde organisé et pratique 


gin la solidarité chrétienne. 


Or, les membres du Cercle, pénétrés 
dès leur jeunesse de l'esprit de l'Egli- 
se, iront le répandre dans les institu- 
tions qu'elle inspire. 

Le catholique formé du Cercle de 
v'endra un citoyen influent dans les 
milieux où la naturë te placera. 

Volontairement, fl sera membre nc 
tif de nos orgañisafions et de nos oeu- 
vres catholique“, puis des institutions 
bencrales du pays, sociales et civi- 
ques, (Secrétaire du Cercle parolssial 
de TAssoclatfen d'Education, de la 


Questions ei réponses. - 
La chronique de la presse provo- 
aug dés -disch#ions animées, surtout 


comme len moutons”, 
Liberté. 

Discussion sur la valeur des diffé- 
rents blés: Marquis, Kota, Durum, 
Garnet. 

Cours de bon parler français. 

Réunion du 2 mars 

+ Je diretteur lit rt commente l'évan- 
Elle; 
apôtres reçurent da Jésus-Christ 
lez et enselgnez toutes les natiqns, 
baptisezles au nom du Père, du Fus 
et du Saint-Esprit”. Plusleurs ques- 
tions sont posées gui obhgent l'aumô- 
nier à entrer dans les détails et à 
éclaircir les objections apportées, 

La chronique de la presse est {nté- 
ressante: Missions esquimaudes, ques- 
tions nationales, scolaires, religieuses 
sont tour à tour lues et commentées. 
Bo... Parler français 
donne lieu à des discussions animées 
sur les termes propres à décrire cer- 
talns objets. 

Le sujet, dé discussion est la centra- 
lisation des écolex Les membres y 
particfpent et s'efforcent d'en faire 
connaitre les avantages ou les incon- 
vénlents. La conclusion est que pour 
nous, Canadiens français catholiques, 
la centrâllsation sérait héfaste pour 
les raisons suivantes: 

1. Le transport des enfants. 

2. Le grand danger que l'enseigne- 
ment du français soit rendu imposst 
ble. 

3. Les taxes seront plus élevées. 

4. L'empéchement de l'enselgne- 
nent de la religion. 

5. Les nombreux inconvénients au 
point de vue de lu morale. 


Le cours du 


a 


Réunion du 16 mars 
La chronique de 
surtt 


la presse touche 
et un sujet patrotique: La gran- 
de et la petite patrie, ce qui nous amè- 
ne à parler de la Confédération cana- 


dienne, sujet plein d'applications pra- 
tigres 
Sur l'invitation du Comité régional, 


le Cercle Saint-Norbert décide de se 


Un Vaillant Petit Carnassier 
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‘se N photé subèrie 
quelques cobres our [s 
e ut 


Ces tos, nous sont communiquées 
= du monde, à bord 


Ses petit 
destructeur serpents, fut lancé sur un cobra de 5 


l'on av — int 


qui poss ces 
RD à ce * 
on 


0 
* 
LR 
1 
EL 
25 
1 
4 
FF 


l'un des 6 
4. ai du 


à mort entre 


ui en furent témoins, et la 
N qu'i ft u une vive impression sur 
s de perte. 


— — 
tre les serpents, particulièrement les . 


C'atéchiame: La première partie du 
Credo: “de ‘erois en un seul Dieu”. 


quand on Artie à un sujet agricole 
ö urticle de la 


il définit l'ordre formel que les 
AI- 


— b — —-.— — 


Socleté“ d' Agriculture, de la Société 
Ju int- Jean-Baptiste, de la commission 
scolaire, etc.), enfin, son aptitude ac- 
quise et les services rendus le dest. 
gneront aux fonctions électives. 

L'Egiise ne veut pas seulement fal- 
rs des individus chrétiens, elle veut 
faire une société chrétienne. 

Les Oeuvres qu'elle conduit ne peu- 
vent se proposer un but différent du 
sien. 

Foyer de vie, le Cercle d'études dos 
préparer les cadres. les chefs de la 
société chrétienne. 

——— 020 —— ¾ 


Cercle Provencher de 
Saint- Boniface 


Le, dimanche 27 février, notre Cer- 
cle s'est réuni. Comme lecture spiri- 
tuelle, le Père aumôOnier nous lit un 
extrait de l'ébitre de saint Paul aux 
Corinthiens: Nous constatons que la 
foi, l'espérance et la charité sont de 
très grandes vertus, mais que la der- 
nière est de beaucoup supérieure aux 
deux premières. Noùs prenons pour 


résolution de pratiquer ces trois ver- 
tus théolofales, et surtout la charité. 
Le Père Courtean nous montre 


maintenant l'utilité d'un cercle de doc- 
trine, en nous lisant quelques lignes 
d'une certaine brochure: Un cercle 
de doctrine consiste à apprendre aux 
jeunes à penser par eux-mêmes et à 
juger les questions difficiles.” 

Nous abordons, aujourd'hui, un su— 
jet souveau: l'Eglise catholique. Nous 
parlons de sa mission; aux prochaines 
réunions nous traiterons de sa nature 
et de ses caractères généraux, et en- 
fin, de sa constitution hiérarchique. 

Mission de l'Eglise catholique: D'a- 
bord, celle-ci est fondée par Jésus- 
Christ. L'Eglise a pour mission es- 
sentielle de sauver les âmes. Nous 
voyons que l'Eglise est la voie comme 
Jésus-Christ, mais nous devons admet- 
tre ici une distinction: Jésus Christ 
est la vie par Lui-même. L'Eglise est 
la voie, en ce qu'elle nous mène à son 
fondateur. Nous considérons aussi 
les droits de l'Eglise. Celle-ci a le 


Elle arrête la toux —_ La toux 
est causée par l'irritation dans 
les voies respiratoires et cons- 
titue l'effort pour déloger les 
obstructions venant de l'inflam- 
mation de la membrane mu- 
queuse. Le traitement avec 
l'Huile Eclectrique du Dr Tho— 
mas calmera Yinflanimation, et 
comme conséquence, la toux 
s'arrêtera généralement.  Es- 
sayez-la et vous en serez salis- 
faits. 


le CANADA 


W.-C. C 


Edifice du Pacifique Canadien 
fi * 


Litre de Letellier, à 
{construction d'une nouvelle école, de 


‘c'éns présidents des Cérclés 


| Agathe ont déjà fait dé grands pas 


MONTREAL — QUEBEC 
et 
CHERBOURG, SOUTHAMPTON, 


— Men FDP rs à 
Quatre fois père de jumeau: 


k Des e .policier Arth 
la police du Capde! 
à % Porter cor 
ä den jéineaux. C 
la quatrième fois qu'il est le père 
jumeaux. Les aix prémiers enta 
À étaient des filles. Quatre Centre ei; 
sont vivantes. Un garçonnet ent aue 
wer amtes. 
an Ng 
chand, après 18 ans de mariage, dou 
enfants vivants, en comptant les deu 


pu! F 


Bain Dar de Bin e e 
Araetueux, mais cela ne veut pas 
. „ rler RON Gras Matte 
‘nant; e de Are ratet rasen dé 
plus pau) nous de déntinuër de trü- 
vaihier aver ardeur au Men de l'As- 
enen pour i rente mus grande 


r — 
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A de Nos félicitations au camarade Hbf“ MEDECINS 
. Réjouissons.nous à la pensée que le pes Asselin peux ven = * 0 

r as régioout prochain véanira un [Présidence du Cerels Saint-Havid de Dr R. MICHAUD 
0 dont le * tut la e au eg grand bobre de jeunes gens du nie “patins. Nav x 


Maniféha, pour les unimer de l'idéal 
de notre Association. 
2 „% „ 

Volci' en quels termes le Comité 
Central sntue. notre calendrier: 

: “Magnifique, votre calendrier. Quel- 
le excellente propagande il va vous 
faire dans tous les ieux français 
dan Manitoba! Le Comité Central vou- 
Arutt bénéficier d'une pareille faveur. 
“HN n'y avait pas de meilleur mopen 
de signaler d'une facon partivélière 
l'année aloysienne. La Liberté méri- 


Le travail d'histéire du Canada fut 
donné. par:Albert. Desautels, M traits 
Kim. le dé i84i à 


Heures de cohsuitations: 
11 b. à 18 N. 30 am. — 2 h. à 6 d. vn 


Téi. 28 173 108, Edifice Medea Art: 


nn 


Dr J.-J. TRUDEL 


des hôpitaux de Paris et de New - vort 
Spselallte: 
Malddies des yeux, rente men et nr. 
Heures de conpéltationat a 6 h 


Bureau: 702, Edifice Great West Per 
manen—356, rue Main, Winnipeg 


Téléphone 27 249 


Dr G.-M. LAFLECHE 


Médecine — Chirurgie — Aneathésie 


‘De concert avec le Cercle parois- 
al de l'Association d'Education, le 
Cercle demande à la commission so- 
l'octasiôn de Ia 


changer le nom du district scolaire, 
qui est aetuellement Inverñess, pour 
un nom francais. 
Le 3 René Baurette racon- 
ses impressions de Ja retraite fer- 
mée à laquelle fl a pris part. 


WII & Raumers 


Winnipeg ue Silver and 5 


3 rh 27 917 


Boren Be w! 
261 RUE F wiimisse| "7" Se s 
Le Cerclé Saint-Norbert a couru 10 8 .. 12 5. à 5h. 30 p.m. | 
Le F sù -veus 
guignolée le mardi gras au profit des 


familles pauvres; il a recueilli une 

joe somme en argent, ait qu'ûne 

abondante provision de nourriture. 
0 0 


DIVERS 


Bloc Delmar, un ave WI 
UE Téléshose 21 170 
HOTEL FRONTENAC 
Téléphone 26 216 
| L'unique nôtet de langue française à 


Winni Repas À la carte, chambres 
sipiée et doubles. Satisfaction assurée 


Latourelle Frères, prop. 

191, NOTRE-DAME EST, WINNIPEQ 
De 

VITRAUX D'EGLISE 


dé là plus aste qualité — Faits 
par den artistes com- 


JP. 0'SHEA & CIE 


Terre Lane, Mestre! 


— — —y—— — 
DR N.-A. LAUREN D RAU 


CHIRURGIE ET GYNECOLOGE | 


120 


271. rue Hamel, Saint-Bontfsce | 


Le 15 mars, notre cercle avait le 
Dlaisit de recevolr len membres du 
Cercte Suint- Da vid qui ont bien vouln 
répétér à Letelller leur séance drama 
tique et diviseg les recettes avec nous. 
Nous apprécions beaucoup cette I. 
site et nous les remerclons de leur 
générosité. 

Une réunion intime des membres 
des deux cercles à suivi la séance. M. 
Breton, préfet de la municipalité dé 
Montcalm, assistait, ainsi que MM. 
Edmond Comeault et Achine Roy, an- 
Samt- 
Säint-Norbert et Saint-David réspecti- 
vement. Plusienrs anciens membres 
de 'A. C. JC. avaient bien voulu se 
joindre aux membres actuels. 


Heures de bureau: 1 à 3 p. m., 
p. m., ou sur rendez-vous 


DENTISTÉS 


Dr JONCAS 1 
DÉNTISTÉ CANADIEN-FRANCAIS 
De Université Northwestern de Ch! 


Cago, sollicite ln clientèle cana- 
dienne:française. 


12 EINFIOR SOMERSET, Win 


u — 


Voyngeurs, venez A l'agence où l'or 
vous procurera gratuitement tous les 
renselgnéments concernant le voyage 


Dr RITCHIE ‘| 


DENTISTE 
un vous propose de faire. Ache- 
— . . .—— tes el les billets pour pire Venir vos . — Satut-Dontt 
parents où vos amis d'Euroÿre. 


Heures de bureau: 9 h. W A 6 h. pa 
Læ soir, sur rendes- vous 
En haut de la pharmacte McRuer 


Vie de la région 


comment va la vie de 'A. C. J. C. au 
Manitoba? 

Tous ont dû constater que nos co 
lonnes dans la Liberté n'ont pas man- 


les 
8 4 
i ee n eee, Man. 
, Tél: Bureau, 81 351—Rés. 81 205 


.Tél—Bureau: 26 700 Res.: 81 


Dr A. W. HOL DEN 


MISSIONS 


Meilleures marchandises — Nous MANUFACTURIERS DENTISTE j 
qué de matière. Les articles de ré I „endons de tout — Commandes golrioa sonsa Û 
daction se sont succédé sans inter- remplies dans le plus court délai. JOSEPH GAUTHIER 9 Winnipeg eu? 4 
ruption, et jamais les rapyorts des “|| 554%, rue Denmeuronx, Saist-Boniface f 
cercles n'ont été aussi abondants dans VI N S Téléphone 81 614 — — À 
„5 3 ‘à la Faits sous la surveillance des Monuments funéraires Dr JARJOUR 4 


Marbres — Granite — Statues en 
marbre Carrare 


Nous agrandissons d'après petit modèle | 
— — —— 


J.-O. BRUNET 
MONUMENTS FUNÉRAIRES 
MARBRE, — GRAMIT 


414, ave. Taché, St-Boniface 
En face de l'hôpital Saînt-Boniface 
Téléphone 82 448 


PERES BLANCS 


Nous sommes les souls agefits pour 
la vente de ces vins. — Echantillons 
sur demande 


LANDY & Co. Lid 


16, RUE DUNDAS OUEST 
Toronto 2, Ont. 


Marchandises livrées à domici'e 


question posée que IA. C. J. C. en Ma- 
nitoba se porte mieux que jamais, que 
nos cercles sont vigobreux., et ce qui 


est mieux encore, qu’ils se multiplient ! 


* L] E 
Nous avons hésité un peu à annon- 


zer la réorganisation et l'affiliation de 
nouveaux cercles, mais puisque le Se- 
meur' a commis le premier des indis- 
crétions qui nous sont avantageuses, |} 
nous éloignons notre hésitation et |} 
noug voulons à notre tour proclamer || 
notre joie de voir des anciens nous | 
“evenir et des nouveaux nous joindre. 
Le Cercle Langevin, de Sainte-Anne, 
est en voie de réorganisation; il veut 
revivre les années pleines; d'activités | & 
qui ont ruivi sa fondation. g 
Le Cercle Saint-Claude, nous ap- 
prend Dame Rumeur, est en relations 
avec le Comité Central et prendra pla- 
ce dans nos rangs. Nous lui souhai- 
tons la plus cordiale bienvenue. 
+ Ritchot, de Salnt-Boñiface, et Sxinte-f 


Gradué avec grande distinction à 15 
real et mambre du Collège des rur< 
Sens dentistes de la pravince de Que! 


702, Ed. Great West Permanent 


Tétéphône 27 249 
dae. RUE MAIN WINN 


Dr P.-E. LAFLECHE | 
Devtinte eanadies-francais 
Gradué de l'Université dé Montréal 
(Magna cum Laude) 


Bureau: da. eise , Wien 
Téléphote ＋ — 


Sotrs et samedi après-midi sur rendes 
vous seulement 


Drs Maloney et — 
DENTISTES | 


305, édifice Avenue, 265, ave. Portagd 
Téléphone 23 583 


ASSURANCES 


Nous prenons 
tout genre d’assurancés 
Tétéphones 27 363-—27 964 


à n avé 
ès sans couteau ai dou- 
léut. Travail garanti Venez 
ou pers livret illustre 
+ TAM'S A- 


| 


N AVOCATS ET NOTAIRES 


Not] Bernier Alezandre Bernier! 


BERNIER & BERNIER 


AVOCATS — NOTAIRES 
Droit eivil, droit criminel 


Municipalités, prêts testaments 
et rêgléménts de successions 


ane Niandard Trust, T4, vue Main, 


La LIGNE CUNARD 
La plus ancienne ligne de bateaux du Canada 


C'ést lé moment de commencer vos prépa- 
ratifs pour faire venir vos familles et vos 
amis au Canada, cu pour lé voyage au foyer. 


pour obtenir leur affiliation, et bientôt 
ils seront tout à fait nôtres. 

Jeanne d'Arc, de Notre Dame de 
lourdes, a demandé son affiliation. 
Ce sera une acquisition de grande va- 
leur. 


Jusqu'à présent nous avons retenu Écrivez à la Compagnie des bateaux Cu- rasé Ltée 
notre enthousiasme, n'uvons nous pas mar, dans votre propre langue, pour avotr 
grandement raison d'être fiers de no- des informations. J. T UBIEN 
tre région? D'ailleurs lisez ce que Les formatités du gouvernement vous se- AVOCAT Ain 
ront indiquées et tous les arrangements se- C0, Ra, Gréut W. n ses 
ront fuits gratis. . Tél. 21 461 


Les billets peuvent être achetés ici ou les 
apiers nécessaires peuvent être envoyés en 
— pour ceux qui paient leurs 
Biilets: 


Argent À prêter sur formes, & 
taux réduits 1 


5 Dubtié, M'A: — — 
Camphetl, K. C. — -N. arr. . 


DU BUG, CAMPBELL 
& LANDRY 


AVOCATS ET NOTAIRES 
Suecesseurs de Débue et Roy: , |. 
201, Ed. Somerset Tét. 21 sé! 


— iepemnatpnnté | 


JOSEPH BERNIER 


AVOCAT ET NOTAIRE 


Si vous désirez envoyer de l'argent k vos 
familles, le service de remise de la ligne 


Cunard leur (era des paieraents rapides. 
Hureaux dé la Ligne Counrd dans tous les pays d'Europe. 
ls aidergnt vos familles et vos amis de toutes les manières poñéiblés. 


Les batrdux vont directement au Cnada, départs Erégnenta bus de re- 
tards. Ecrivez 


CUNMNARD LINE 


Z AMANN ST WINNIiPEC 


et EUROPE 


207, Edifice Great West Permanent 
ANVERS 


HAMBOURG, BELiFAST, GLASGOW, L'VERPOOL ‘148, BOULEVARD DOLLARD , AUE MAIN WInNrEe 
(Visà-vis l'hOpitai) 
’ 
1927 -- Croisières d'Hiver -- 1928 CHIROPRATICIENS 
Aus du ane — J. A DESJARDINS 
Les Antitles Amérique du Sud et l'Afrique 2 és es DRS. LA BERGE £ LA BERCE 
Toute information concernant les dates de départ, prix, excursions, érnbaumeur diplômé, avec dame D. G. Tu. T. D. 
etc., sera donnée sur demande par « assistante diplômée CHIROPRATICIENS 


25 ane d'expérience 
Servics d'ambulance jour et nuit 


Heures de bureau: 2 à 6; 7 à © p.m, : 
Consuttation gratuite 
Téléphone 20 655 
619, rue Langevin, Saint Bontfaës 


ngle Portage et Main, ro 


il Formulaire qui doit servir 
demeure done seul avec groupe 
travalllistes — pour nir le principe des liqueurs en 
dehors de la politique. Qu'on le veuille ou non, la question de 


la bière est virtuellement entréc dans le domuine interdit et 


u ent vraisemblable qu'elle alimentera généreusement la pro- 
chaine bataille électorale. 

Notre système actuel de règie gonvernementalé des liqueurs 
cat vivement critiqué; on se rend compte qu'il n'a pas réussi 
à supprimer la contrebande et la fabrication illégale, plus flo- 
rissantes que jamais. Comme ta grande major‘té des infrae- 
Mons à la loi porte sur la vente de la bière, il s'est développé 
un fort courant en faveur d'une législation qui permettrait la 
vente et la consommation publiques de ce breuvage jugé indis: 
pensable. Entre deux maux il faut choisir lé mdindte, disent 
les partisans de la réforme. Donnons au peuple cette satiss 
faction qui répond à un besoin légitime, et il sera beaucoup 
plus facile alors de pourchasser la vente ilticite et tes nombreux 
débits clandestins. A ceux qui préconisent un système de 
vente à la bouteille où l'acheteur emporterait lui-même la 
biére chez soi, ils répondent que ceci ne rémplit pas le but 
désiré. Ce que l'on veut surtout, c'est pouvoir s’ässéoir à table; 
duns un endroit public, pour y boire à son aise. La soif n'attend 
pas facilement... quand on a entre les mains de quoi la satisi 
faire. Dans un grand nombre de cas, la bière achetée de cette 
manière, au lieu d'être consommée à la maison, le serait dans 


* * . — — — — 
les ruelles, les salles de billard et autres lieux où il est interdit 
de boire, 


* 
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La vente publique de la bière au verre, c'est une première 
breche dans Île principe de la régie gouvernementale. Ce 
principe, repose tout entier sur la suppression du profit per“ 
sonnel du vendeur, source de tous les abus. Les agences dit 
gouvernement remplissent simplement un service public; leur 
rôle n'est pas d'encourager à boire ni de pousser la vente des 
liqueurs. L'hôtclier bu le tenuncier de taverne, au contraire, 
u intérét à nettver la consommation: il tien à vendre le plus 
possible pour faire le plus d'argent possible. Nous avons déjà 
vu certains brasseurs à l'ocuvre. Rien ne saurait les arrêter 
quand il s'agit de faire mouter leur chiffre d'affaires; la récente 
. Cnquéèle des douanes nous l'a révélé, Que sera-ce quand plu- 

sicurs centaines d’autres personnes vivront de la vente de la 
« bière et auront intérêt à ce qu'elle coule à flots? 

D'après de projet de doi uctuellement devant la législature 
et qui doit faire l'objet du prochain referendum, dans la ville 
de Winnipeg, chaque hôtelayant vingt-cinq chambres à coucher 
pourra servir de la bière à ses clients, dans leurs chambres 
o aux repas, de neuf heures du matin à minait; il y aura en 
outre des salons de biére licenciés ouvert& de neuf heures du 
malin à onze heures du soir, et l'on pourra encore se procurer 
de lu bière dans les épiccries. . 

Un dehors de Winnipeg. les hôtels ayant scize chambres 
couch, uourront vendre de la bitre, Dans un village ou une 
municipal rurale, l'hôtel. sera en méme temps le salon de 
bière ete propriétaire sera autorisé à désigner une pièce de 
son établissement pù l'on servira de la bière sans repas. 

Les abus provenant des débits clandestins ont pris des 
proportions telles à Winnipeg ct la police se montre si impuis- 
sante à faire observer la loi, que la vente publique apparaît 
aujourd'hui à beaucoup comme l'unique moyen de faire cesser 
le désordre actuel. Puisqu'il n'y a rien de criminel à boire 
un verre de bicre, qu'on laisse done les gens libres de le faire 
sans qu'ils aient pur cela besoin de se cacher. 

* * La 


— 


I reste que les salons: de bière nous ramènent, dans une 
‘ “certaine mesure, au régime du bar, avec la néfasté “traite” et 
les autres tentations qu'il comporte, Passe encore pour là 
grande ville, où il faut s'y résigner comme à un mal inévitable: 
mais quelle nécessité de l'introduire dans nos campagnes, où 
Lou n'en éprouve guére le besoin? La facilité plus grande que 
l'on aura de consommer la Bière au village fera-t-clle’ dispa- 
ruitre le fléuu des distilleries clandestines? Par contre, ne 
scra-t-clle pas un obstacle de plus sur le chemin de nos jeunes 
gens pour les détourner de la vie sérieuse et de la tempérance” 
Gardons-nous cependant de croire que la pratique de la 
tempérance est pure affaire de législation. II n'y a peut-être 
pas de domaine où celle-ci se montre plus inopérante. Aucune 
loi au monde n'a jamais empêché de boire celui qui en a séricu- 
sement envie. C'est dans sa seule votonté librement disciplinée 
que Phomme puise la force detésister à tous ses mauvais pen- 
chanté éducation de là témpérance doit se faire dans la 
famille, uur les conseils el surtout le bon exemple" Elle seule 
sduVegurders efficacement not Jeunesse et- WMveru un sûr 
rem̃purt contre la faiblesse d'un xl grand ÿombre;,\ 
' 5 Donatien FREMONT. 


Pa 


— —— 
Part équitable 


| “La justice élémentaire, le bon gou- 
| vernement et l'intérêt bien compris 
je récéisement da 1921, Ia d PAYS. écrit le “Droit”, demahdent 
pogulätion canadienne française est} done Que la population canadienne 
de 1.488. 1 âmes sur un total de trancatse ait sa part ‘équitable des 
8. 778.466 e qui fait une proportion de] fnettons séminietratteus." 
7.91 pour cent Cette por dation —— — — 
pale, duns la méme proportion, sa PARIS — Le cabinet dééide de re 
part dé — 5 5 De mettre à plus tard la réponse à in- 
K nr vitation des Etats-Unis d'envoyer un 
rendre de plus grands services due la | réPrésentant: à la conférence du désar- 
4 population unilingue. mement pa val, 1 


# 


0 


Hu 
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der leur résistance, Îls discütent 
tidiennement les intentions, les paro- 
tes et l'autorité du Pape. fs sont sui- 
malheureusement, par un bon 


tique; avant tout, qui ches elle est 
visée par ie Pape. | 
Pour étayer cet argument fonda- 


5 


le Vatican les susceptibilités natiôna- 
les. m ne lui suffit pas de soutentr 
que “Action française” est frappée 
par sa politique; fl ajoute, et cette 
accusation reparaît chaque jour sous 
forme d'allégation tranchante ou d'in- 
sinuation habile, — que cette politique 
est condamnée, précisément parce 
qu'elle est nationale, la plus nationale 
de toutes, voire la seule vraiment na- 
tionale. On a voulu supprimer, er 
France, la force qui, plus puissam 
ment que les autres, s'opposaît À l'Al- 
lemagne. 

Vous pensez si une telle affirmation 
trouve une chaleureux accueil dans la 
presse qui, pendant la guerre, avait 


2 * N 
II convient, d'abord, de le renfermer 


dans ses limites exactes. S'il est vio- 
lent en intensité, son extension toute- 
fois n'est pas très étendne. Les catho- 
liqués d'“Action française”, malgré 
l'apparence de force qu'ils doivent à 
leur situation dans le monde et à l'ar- 
deur passionnée de, leur propagande, 
ne sont, parmi les catholiques fran- 
cals, qu'une petite minorité. De cette 
minorité, les éléments qui résistént 
au Pape ne sont eux-mAmes qu'une frac: 


semble. 


tons, quant au nombre des personna- 


de redoutables conséquences. J'y re- 
viendrai dans le courant de cette let- 
tre. 

Tâchons maintenant de juger im- 
partialement ces catholiques d'“ Ae. 
tion française”. 

* 0 * 

II s'impose une distinction fonda- 
mentäle. II faut nettement séparer, 
de l'état-major qui conduit le mouve- 
ment, la troupe qui se jette à sa suite. 

Cette troupe ne doit nous inspirer 
qu'une compassion fraternelle. Visi- 
blement, elle n'est pas entièrement 
oconscienté du chemin qu'elle suit, et 
pleinement responsable de la faute 
qu'elle commet. Visiblement, elle est 
aveuglée par les arguties de chefs, À 


— 


qui elle avait donné une confiance ab- 


solue, et dont elle n'est point capable, 
en ce moment, de discerner les er- 
reurs et les sophismes. 
en prêsence d'un phénomène de sug- 


gestion collective. Un jour viendra, 
je l'espère, où, cette fièvre tombée, 
la plupart de ces catholiques, actuelle- 
ment révoltés contre les directions de 
seront slupéfaits et navrés 


Pie XI, 
d'avoir pu prendre une telle attitude. 


Il faut prier pour eux, en attendant 
l'on pourra efficacement 


l'heure où 
les éclairer. 
Mais l'état-major! 


Hélas! 11 


tisés 


rement coupable et 
terrible responsabilité. 


assument 


Un vénérable archiprêtre, ancien vi- 
caire général d'un dioeèse du Nord, 
où sa réputation de théalogien très 
sûr et presque intransigeant n'est plus 
“Je 
considère que c'est une faute grave de 
lire, actuellement, un seul numéro de 
Action française"; car un seul nu- 
méro renferme assez de venin pour 
intaxiquer un lecteur mal averti" Par 
devoir professionnel, avec permission 
spéciale, je vérifie, chaque matin, la 
C'est une vé- 


discutée, me disait récemment: 


réalité de ce jugement. 
ritable souffrance de voir à quel point 
la passion politique peut éfarer ul 
fournal qui défendit l'Eglise et la re 
ligion. 
soit gravement offensé, 
avec assez d'adresse pour que le jour 


nal s'en puisse défendre après coup. 
mals avec une âpreté et une obstina- 
avoir d'autre 
effet que de saper, dans les âmes, tou- 
te conflance“ et tout respect pour la 
personne du Pontile et pour l'autorité 
Un exemple entre 
cent: l'autre jour, l'Action française” 
dressait un paralièle entre le coup qui 
la frappe et la condamnation qui attei- 
même, disait- 
elle, aue le tribunal de Rouen, pour 
conduire la Pucelle au bûcher, se ga 
da bien de laccuser d'avoir sauvé la 
France. mals l'incrimina d'hérésie, de 
étrangler 
l'Action française”, ON a soigneuse- 
ment évité de dénoncer sa politique, 
mais ON a flétri sa doctrine philoso- 


tion qui ne sauraient 


de ses directions 


gnit Jeanne d'Arc; de 


même, aujourd'hui, pour 


Phique et morale. La conclusion est 


claire: Pie XI est ravalé au rang de 


Cauchon. 


——— .à dx 


tion, fraction considérable, à vrai dire, 
mals qui est join de représenter l'en- 


Cependant, réduite à ces propor- 


fités qu'elle atteint, la crise n'en reste 
pas moins susceptible de provoquer 


Nous sommes 


faut 
dire les choses telles qu'elles sont, 
les hommes qui la composent, hypno- 
peut-être eux-mêmes par leurs 
passions et leurs partis-pris, tiennent 
en ce moment nne conduite singuliè- 
une 


Pas un numéro où le Pape ne 
sans doute 


répandu la légende de la germanophi- 
lie du Vatican, L'“‘Action française” 
reproduit ou signale avec assiduité les 
attaques de cetté presse, et conclut: 
voilà l'opinion! 

Un homme politique, il y a peu de 
jours, me disait: si par impossible un 
conflit aigu érl-tait demain entre la 
France et l'Allemagne. nous aurions 
peut-être à déplorer de t-ribles vio- 
lences contre les églises et les prè- 
tres. 

Par ailleurs, afin de justifier sa 
désobéissance, aux yeux, des catholi- 
ques, le journal de MM. Maurras et 
Daudet ne cesse de releyer, dans l'his- 
toire, soit les fautes personnelles ou 
les erreurs de direction qu'on peut 
reprocher à quelques Papes, soit les 
oppositions, les résistances au même 
les violences que le Saint-Siège a su- 
bies de la part de plusieurs souve- 
rains. II n'a pas craint d'invoquer, 
notamment, l'exemple de Philippe-le- 
Bel. x 


L 1 Li LA 

On imagine trop aisément le mal- 
heureux effet que ces allusions conti- 
nuelles peuvent produire sur les lec 
teurs insuffisamment avertis ou pas- 
sionnément exaltés. 

Ces lamentables excès démontrent 
à quel point les avertissements du 
Pape étaient nécessaires! 

Quand Pie XI dénonçait, dans le ca- 
tholicisme d'“ Action française“ en 
dépit du zèle et du dévouement pro- 
digués par la plupart des adhérents 
de ce parti au service de l'Eglise, cer- 
taines lacunes ou certaines déviations, 
sa clairvoyance était plus avisée que 
la nôtre. 

Quand il réprouvait, comme essen- 
tiellement équivoque et périlleuse, la 
fameuse devise: Politique d'abord”, 
il mettait bien le doigt sur un*foyer 
d'erreurs; car les dirigeants de l“ Ac 
tion Francaise“ ont beau répéter, de 
bonne foi je l'admets, que ce “d'abord 
n'a jamais étè pour eux qu'une quef 
tion de priorité dans l'ordre des 
moyens, toute leur attitude aujourd'hui 
révèle une manière de voir et une 
mentalité qui, à leur insu, les entral- 
naient beaucoup plus loin; entre les 
ordres. ou les interdictions du Pape 
et leur politique qu'ils croient visée 
‘et qu'ils prétendent atteinte, ils n'hé 
sitent pas. : 

Quand Pie XI, enfin, voulait déta- 
cher, de maîtres estimés par lui dan- 
gereux, toute cette jeunesse catholi- 
que entrainèe dans les sillages de 

Maurras et de Daudet, c'est réelle- 
ment d'une influence excessive et per 
niclense qu'il essuyait de les préser- 
ver. 

Combien il est douloureux que ses 
premiers avertissements n'ajent pas 
été immédiatement compris et géné- 
reusement acceplés! Non seulement, 
dans ces conditions, le Pape n'eût pas 
été obligé de sévir et nous n'aurions 
aujourd'hui ni à déplorer le scandale 
de cette résistance, ni à redouter les 
Contre<oups de cette campagne de na 
tionalisme anti-pontifical, mais encore 
tout ce qu'il y avait de bon dans I Ac 
tion française” actuellement bién com- 
Promis par les promoteurs mêmes de 
cette révolte, eût été sauvé. 

Voilà où nous en sommes. II m'en 

coûté de relever tous ces rétails et 
de formuler ces appréciations Mais 
je crois que c'était nécessaire et que 
je remplirais mal mon devoir de cor 
respondant. si je m'abstenais de vous 
parler de cette crise Qu si j'en ren- 
dals compte avec des âtténuations qui 
CR pourraient défigurer le esrartère 
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participation de ces derniers à. 
ent prononcées MM. Latta, Ubrich'et 


7 


tante la saîne direction donnée à 16 
Associations naïionsles par ceux ‘qüe 
| têtes 
20 Le Pape a discerné ces périls ennemis à es T'as Qu mu 9 
et les a dénoncés, d'abord par les] brenn Maïs si, pour triompher de une „ ne œ 
avertissements qui n'ont été ni clai-|l'anglicisme, noes possééons déjà de 1 3 1 N 
rement compris, ni pleinement accep-|longues listes de “Ne dites pas di . cos ce 
tés, puis devant ces résistances et ces|tes_”, fl nous manquait, dans la lutte ucane estime 


qui renie ses parents et ses origines” . 
A ceux qui trourent qu'il s'enseigue 
dans nos écoles trop de Catéthisme et 
tron de français, M. Uhrich a répon- 
du: “L'élément essentiel de l'éduca- 
tion est l'élément religieux Les 

tus da coeur sont supérieures À celles 


incompréhensions, par des condamna- 
tions formelles. 

320 En présence de ces condamna- 
tions les principaux dirigeants de 
Action française”, obnubilés par des 
passions ou des partis pris qui cor- 
firment, hélas! les inquiétudes et les 
admonestations du Pape, ont adopté 
une attitude d'inducilité qui, pour s'é- 
tayer de prétextes et se fortifier d'al- 
liances ou d'adhésions, a peu à peu 
dégénéré en toute une campagne d’of- 
fenses et dé diffamation, soit contre 
la personne, la-conduite et l'autorité 
du Pape, soit contre les serviteurs et 
les défenseurs du Saint-Siège. 

40 Egarés par cette campagne et 
âveuglés par la confiance absolue, 
sans limites et sans discérnement, 
qu'ils avaient dans leur chef et dans 
leur cause, un très grand nombre des 
catholiqueë attachés à Act ion fran- 
calse se sont persuadés que meme 
contre les ordres évidents du Pape et 
des évêques, ils peuvent demeurer 
d'excellents fidèles tout en suivant les 
maîtres et en lisant le journal qui 
rréchent audarieusement la désobéis- 
sance à ces ordres. | N 

Que les d de l'école ou du parti 
viennent à :#sipiscence, on ne pen! 
malheureusement lescompter,: il y 
faudfait un miracle. 

Mais ce qu'on peut espérer, c'est 
que, progressivement, les catholiques 
d' Action française”, en ce moment 
révoltés, réfléchiront, comprendront, 
rejoindront enfin ceux de leurs amis, 
déjà nombreux, qui n'ont pas attendu 
plus longtemps pour se soumettre, À 


ont fait accomplir des prégrès 


D RS de prévoir, ét” 


au Collège de Montréal. comble cette 
lacune. Le désir de l'auteur a été 
de nous donner 


acquise dans le professorat, 
d'observation aigué et un grand amour 
de la cause qu'il sert lui ont permis . 
de réaliser son ambition 8 3 
Outre une préface substan L . | 
livre comprend deux grandes diet Le principe de la Confé- 
sions: 10 savoir se faire entendre: dération 4. 


20 savoir se faire comprendre Dans] 1 Droit (Charles Gautier) repro- 
la première partie. les aspirants ora aun la partie essentielle de discours 
teurs apprendront comment. par un de Mgr Béliveau au Côllège de Saint- 
travail intelligent et persévérant..ils Boniface et y joint ce commentaire: :: 


peuvent acquérir la souplesse, l'har-| Ces tré tes de bend 
monie et la résistance de la voix La ne ann ques 


Si comme l'ont voulu les Pères de la 
seconde partie, de beaucoup la plus} . 
tion, deux races sont sut 
importante, la plus fouillée et la plus Conféééraiicn, les 12 


5 un pied d'égalité, fl importe de lutter 
pratique. comporte 1 étude de la pro- ét 1 — 
nonciation, de l'articulation, des liai toutes nos forces pour exiger 
sons et de certains défauts: grasseye- majorité oublieuse de ses er é 

| ment pect la lettre © 
1 bredouillement, etc. 0 le res de 


e pri constitution. 
L'orateur ne se fait pas illusion ! La 8 gra | 
Pour apprendre à bien parler, rien ne] . Lab * = 
ditil luiméme, les démonstra- ni 5 006 dee 
tions orales du professeur Sans Len A voir. à tre révé- 
doute. Mais quels résultats précieux. Les 8 N 1 40 «tof 
palpables, peuvent cependant avoir la > * 7 € 
connaissance exacte de nos fautes les 61! ess: 
plus courantes, l'étude de certaine Du moment que les Pères de ls Con- 
règles essentielles. les exercices das fédération sdmousiont que les Veux 
s ess à : 
souplissements, de lecture et de cor races vivraient sur un pied d'égalité 
1 „ le livre de u e les deux langues seraient ofn- 
éme N D ciellcs, il sen suivait une foule d'obl!- 
| ca lons mutuelles et constantes qu'il 
“Quelle est la destinée de cet o1 |”, à 
vrage? Quel accueil lui fera ton. se ee eee een 
demande, à la dernière page, le d 4 el a 
gué professeur. Mous souhaitons que 5 f 
li “Phométique française” pénètre „„ —— seule, a com- 
dans tous les foyers canadiens et que 1567 et sud = 
ce manuel devienne classique dans pe y a ééniorme ae 
nos collèges, nos couvents et nos agires previne „ 
PACE tion. ont cherché À réétreindfe le sens 
| du contrat et se sont servi de leur 


vaut, 


prix d'un sacrifice d'autant plus mé 
ritoire que la mentatité qu'ils s'étaient | 
faite à Ja lecture de ce journal ne leur 
permet pas encore de bien reconnat- 
tre la haute utilité de l'acte pontifical 
et que plusieurs d'entre eux, héroi- 
ques d'obéissance, adhèrent aux direc- 
tions du Pape non seulement contre 
leur coeur, mais contre leur esprit. 

Et alors, l'Eglise de France en re- 
cueillera le double avantage d'enre- 
gistrer une fois de plus un bel exem- 
ple de discipline — qui couvrira les 
vaines clameurs d'un petit groupe de 
révoltés — et de voir se reconstituer 
des groupements actifs et dévoués qui, 


dégagés dune atmosphère dangereuse LE CRITIQUE 


force numérique pour tenter de nous 
et plus profondément pénétrés da vé — ——— é N 
ritable esprit chrétien, seront en me. A l’oratoire Saint-Joseph Ayant été tré or nes patdins- 
e de Montreal res dans la Cosfédérétion: l'état de 
François VEUÏILLOT ot . 
P Montréal On estime que 406.600 [est pénible, mals elle ent nécessaire. 


personnes ont visité, le 20 mars. 
l'Oratoire Saint-Joseph, de Montréal, à 
l'occasion de la célébration de la féte 
du saint qui a commencé à cinq heu 
res el s'est continuée toute la journée 
Des milliers de personnes ont aussi 
demandé au R. F. André le secours de 
ses prières. Un pélerin, dit-on. a dé 
posé au pied de la statue de sin! 
Joseph, sa canse au moyen de laqugile 
il marchait depuis trois ans. 


Nous avons le droit de parler notre 
langue ei de la chaserver: nous avons 
donc le devoir de la protéger et de 
défendre. : 

Nous avons ze droit de vivre sur un 
pied d'égalité avec la race anglaise: 
nous avons donc le devôir de conéer- 
ver not tradifones et par 
de garder Bets ent et de faire fruc- 
iner l'héritage treligteux et intellec- 
tue] légué par les ancêtres. 

En agissant tust. non seulement 


Santiago — Mgr Crescegtio Errazu- 
riz, archevêque de Santiago, dans une 
lettre pastorale qu'il vient de publier, 
proteste contre la décision du gouver- 
nement de ne pas laisser enseigner 
la religion aux écoles pendant les heu- 
res de classe. II dit que J'enseigne- 
ment de la religion aux enfants est 


ee — — —— — ce ee ee ce 


Le 13e congrès général de rempiissons une sacrée. 
une nécessité et que le public doit l'ACJC mais nous somines t fidèles 
lutter pour faire cesser le tort causé AN 4 la lettre et à esprit de la Confédé- 
par cette décision du gouvernement Saint Hyacinthe sera le siége s4:<1al ration, nous tratäilions à l'#nité na 

En réponse à cette lettre, le minis | du 12e congrès général de TA C J C tionalk, Sas fafsoës océtvré de pa- 
tre de l'éducation. M. Aquiles Vergara. Ses assises auront liea du ler au 3 — . et den Gn fé le rap- 
dit que Je gowernemęnt ne fait due] juillet inclusivemént Trois purs de | Lente cette ange dès noces 40 dia- 
sépare” l'Eglise de l'Etat tel que pre] fete permettront à la jeunesse canon mant de ja Confédération » 
vu dans la constitution. L'abolition |que d'accourir nombreuse à cette en — 


de l'enseignement catholique dans les 
écoles n'est que pour assurer des 
droits égaux À toutes les religions 
tout en Ifbérant le gouvernement de 
toute attache avec l'Eglise 

IJ annonce que le gouyérnement 2 
décidé de permettre l'enseignement 
religieux dans les écokës publiques 
Maïs cet enseignement ne sera pas 
obligatoire et ne sera pas payé par 
l'Etat. Cet enseignement sera donné 
après les heures régulières des clas- 
ses et ne sera pas limité à la religion 
catholique mals À toutes les églises 
qui désireront le faire. 

Autrefois l'instruction religieuse fai 
sant partie du programme officiel et 
les instructeurs religieux recevaient 
un cachet de l'Etat. Les prêtres ont 
aussi été cougédiés de tous les autres 
postes officiels, surtout comme au 
niers dans l'armée, | 


thousiasle manifestation Le public y 
sera cordialement invité 

En 1916, à Saint-Hyacinthe, |A C 
J. C. Ciudiait l'agriculture, qui reste 
pour nous, Canadiens français, la 1 
grande force qui a sauvé et sauvera 
noire race A onze ans d'intervalle, 
l'Association de la jeunesse retourne 
au méme endroit Cette fois, c'est 
pour étudier l'Epargne 

L'apostolat de l'Epargne s'impose 
La jeunesse et notre peuple se doivent 
de pratiquer l'économie. Il est urgent 
d'accutæuler des richesses, afin d'ez- 
ploiter pour notre compte et notre bé- 
néfice les ressources naturelles de 
notre beau paÿs  LAisserons-nous 
loujours aux seuls millionnaires étran 
pers cette prérogative? Leurs maln 
ples industries ne sont-elles pes en 
train de modifier le visage même de 
ia pate. 


publiques du Chili 


deuxieme congrès des “Travail- 
leurs de la Science” vient de se réunir 
à Moscou Mals au lieu de s'octiiper 
des récentes découvertes, les Congres- 
sisies passérent au plus pressé. Le 
iravail des savants est rétribué À 
l'heure comme celui des cavriers, et 
l'ensemble des sommes touchées fe- 
présente 20 pour cent des trafiements 
d'avantguerre. Aussi n'y ati] pas de 
jeunes savants Le gouvernement des 
Sovie's né veut accorder aucune aide 
au travail intellectuel. Un professeur 
communiste avous: “Ncis sommes 
menacés d'avoir moins de savants 
dans dix ans que n'en, possédait la 
Russie d'avent la Hévolution * C'est 


le retour en arrière 
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Paris — Un avoca: méridional vient 


délégué | absolument CL front gear 

; Ma- poin = 5 ‘aliénês. 11 donna ce motif à sa gé- 

* conseils . Frère|ltriote” aux secrétaires des différents (Aubigny) in vient une première fois 
niobe et reconnu par son esprit émt-| ie L — Gent det: & furent écoutés avec un rell. bereles de l'A C. F. C., un sujet à | à Lorette en 1894, puisdemeure à Nor. | nérosité: 
Le — à donner quelques 5 Nous silence et les applaudissements traiter aux réunions des cercles. wood avec ses parents, épouse Aloïsia | 
cmeclls À l'assemblée. avec classe pratique pour nos institu- | Prolongés qui en marquèrent la con- : 8 1 Lagacé, de la paroisse de La Salle. 

1 47 — rs . tours et inotitutricss. male ces ces, Gesten laissent croire qu'ils produisit fee que Lette Convention, Tenn] Man., laisse Saint-Boniface pour Por 

À se 8 2 es; 


naissant les services rendus à la cau- 
se française dans la Saskatchewan 
par le “Patriote de l'Ouest” et recon- 


tage la Prairie, puis revient s'établir à 
Lorette. 


1. C. SAINT-AMANT, ptre. , . 
— me avisons encore aux moyens à prendre | Profiter, dit M. Raymond Denis, en re- a h b d 
. dit, et nous verrons [Pour améliorer la situation, car nous . eee invite tons L'habitude est 
9 8 3 N nous . NN — 8 te la résolu- poursu e sa e, e tous. 


les cercles locaux de l'A. C. F. C. à 
créer des comités de presse chargés 


La Coopérative du Blé de la 


fait l'école et que du corps enseignant tion de régler nos propres affaires. 


g = uns de étpiene Saskatchewan et le 
bronses et s'exposant aux fatigues dépend l'enseignement du“ français ver 3 e par Less d'opérer le renouvellement des abon- — francais 

d'un long voyage, le M F. Joseph W 5 8 avons déjà, mals ments. de procurer des annonces et — RE 

n'avait qu'une chose en vue, faire du Autre leçon 


des travaux d’impressions, de rédiger 


une seconde nature 


nous prendrons ce Qui nous manque. La Coopérative du Blé de la Saskat- 

———U chewan se sert de radio dans sa cam- 
pagne de propagande et chaque semai- 
ne une causerie est transmise de son 
propre bureau à Regina par les postés. 
CKCK, de Régina, et CFQC, de Sas 
katoon. Sachant que sur les 80,000 
fermiers dé la province qui appartien- 
nent à l'organisation, la langue ma- 
ternelle d'un grand nombre n'est pas 
l'anglais, une partie du temps est con- 
sacrée À une causerie dans une autre 
langue. 

Les autorités de la Coopérative, 
étant donné que le français est langue 
officielle au Canada, ont radiophoné 
la première de ces causeries dans no- 
tre langue, le 17 mars. Au cours de 
cette causerie, qui traitait de diffé- 
rents points intéressants pour les 
membres de la (Coopérative, nous 
avons relevé le passage suivant: 

“Les fermiers de langue française 
de cette province — ceux du vieux 
Québec comme ceux de la belle Fran- 
ce — ont joué un rôle important dans 
la pose des assises de cette organisa- 
tion. Les hommes et les femmes ve- 


la chronique locale. 
+. + „* 


Attendu que l'Association Franco- 
de mu Saskatchewan re- 
connaît l'influence primordiale que 
peuvent exercer les femmes de lan- 
gue française dans l'éducation et la 
formation des enfants; 

Attendu que les bienfaits de la Con- 
vention porteraient des résultats aus- 
si marquants chez les femmes que 
chez leurs maris; M 

Attendu que l'Association déplore la 
si minime représentation de dames à 
cette Convention; 

Qu'il soit résolu que l'Association 
Franco-Canadienne de la Saskatche- 
wan encouragé et engage les cercles 


Il y a de bonnes habitudes, comme il y en a de 
mauvaises.  Accoutumez-uous et habiluez vos 
enfants à ene mere HO 


Quelques-unes des résolu- 
Convention 


Résolu que le Comité exécutif de 
l'A. C. F. C. s'entende avec le Comité 
exécutif de l'A. C. E. F. C. pour étu- 
dier les moyens d'organiser des cours 
pédagogiques en français pour les ins- 
tituteurs et institutrices bilingues, au 
cas où nous n'obtiendrions pas d'école 
normale. 


. part au département. Le départe 
bennx discours, à nourrir son esprit | ment a ses occupations, ses misères; 
de-chimères, à faire de beaux rêves; | il n'a que faire des vôtres. De plus. 

. pour; être salutaires, nos conventions n'ayant pas notre manière de voir, no- 
doivent surtout viser au pratique. 1 tre mentalité, ces difficultés il ne les 
: 0 Première leçon comprendra pas et les reglera peut- 

Le R. F. Joseph voit -le ban- [etre à notre désavantage. Laissons-le 
guet de la veille au soir où se trou-| done tranquille; ii aime à croire que 
vatent ‘réunis les chefs religieux et] tout va comme dang le meilleur des 
civils de la nation un présage heureux | mondes. Réglez vos difficultés si 
pour. la czuse française en Saskatche-| Vous ne le pouvez pas, faltes Jes ré- 
wan. Ces agapes fràternelles si pro- gler par votre Association que vous 
pres à entretenir l'amitié produiront | devez regarder comme votre véritable 
toujours de meilleurs résultats que les | ministère d'éducation. L'orateur con- 

Plus -beaux discours. crétise ici sa pensée par un exemple. 

: - Deuxième legen Un Anglais éerit au mmistre et se 

n ref historique de l'Association | plaint qû'on ehseigne trop de français 
d'Education. du . Manitoba fodÿnit au A l'école. Aussitôt le ministre semou- 
N. F. Josepb l'occasion de donner en-|ce la maîtresse et l'avertit de se con- 

core à l'assemblée de nombreux con- former à la lol. Au lieu de s'embal- 
seils ler, celle-ci s'adresse au commissaire 

Au lendemain des lois ace du | Une À son tour, consulte l'Association. 


La pratique régulière de l'épargne fait régner 
l'ordre et l'aisance dans la maison. C'est un pli 
à prendre. Rien n'est plus facile lorsqu'on a un 
compte d'épargne à la 1 


L 1 L 1 . 

Résolu que cette Convention re- 
commande fortement à tous les cer- 
cles paroissiaux, et notamment à MM. 
les curés, la formation dans chaque à choisir pour la prochaine Conven- 
paroisse d'un cercle d’études de l'A. C.|tion une représentation de dames et 
J. C. comme étant un moyen de pré-|de jeunes filles aussi nombreuse que 
parer les jeunes à prendre une part possible. 


LA PETITE HISTOIRE MANITOBAINE 


BANQUE CANADIENNE NATIONALE 


Actif, plus de $139,000,000 
Î 


J. E. Arpin, ‘ 
Surintendant de l'Ouest 


J.-P. Jessop, 
Gérant dé la suce. de Winnipeg 


1 du Magitoba, dit-il, la situation du] Une gentille lettre brûlante de dévoue- 
français en dette province était tres] ment à la cause éducatlonnelle et de 
précaire; la loi en défendait l'ensei-| soumission au département est en- 


Appauvrissement du sang 


et ses conséquences 
Un grand nombre de femmes se plaignent de faiblesse 


\ tre têt t 1 v0 lacé t nt 
5 à RE nada. Le nom doit s'écrire avec un |à Boucherville, avec Jeanne Boucher- | rendre un très réel service à l'indus- 285 nc olice d'assurance, vous aurons rien A 
générale, d'essoufflement au moindre effort, de palpitations /; Roy. Quelques-uns croient etre Montbrun. Cette Jeanne Boucher] trie agricnie dans la province de Qué- craindre de l'incertitude du lendemain. 


de ctœur, d'un appétit capricieux, de digestions difhciles, d'un 
sommeil qui ne les repose pas, de troubles périodiques, etc. 
Si tel est votre cas, madame, prévenez des malaises plus 
graves en prenant immédiatement les fs 


PILULES ROUGE 


qui ont la vertu de régénérer le sang, de retremper les nerfs 
et de soulager rapidement la femme que les fatigues journa- 
lières, les veilles prolongées et les inquiétudes maternelles 
surmènent depuis longtemps. En enrichissant le sang, vivi- 
fiant les organes et augmentant les forces, les Pilules Rouges 
donnent à l'organisme les forces nécessaires pour lutter effi- 
Cacement contre: 


Mélancolie |, 
Dérangèment 


Troubles d'estomac 


Après une maladie prématu- 
rée dont j'avais failli mourir, les 
forces étaient lentes à me revenir 
et j'avais à souffrir de toutes fa- 
çons surtout de ma digestion. 
Chaque fois que je mangeais c- 
tait la même sensftion de masse 
qui demeurait là dans l’estomac, 
m' enlevait l'appétit pour le repas 
suivant, genait ma respiration, 
provoquait des gaz, des envies de 
dormir, m’empêchait de faire mon 
travail, me rendait morose et en- 

_ tretenait ma faiblesse. Uné amie 
w/ayant recommandé les Pilules Rouges, j'ai aussitôt pris ce remède 
qui a fortifié tout mon système, a aidé les fonctions de mon estomac 
ets rétabli ma santé J'ai pris les Pilules Rouges durant un an en- 
vod, mais je considège que ce fut quand même un traitement bon 


| (Onzième article) 


La famille Roy 
Voilà, sans contredit, un des nomx 
de famille+les plus répandus au Ca- 


plus à la mode en écrivant “Roi”; et 
j'en ai rencontrés qui s'étaient mués 
en King — affaire de goût, je suppose. 

Demandez-vous s'il y à parenté en- 
tre deux personnes de même nom? On 
vous répondra souvent: Je ne sais 
pas, mais ça doit être petit parent, 
parce que tous les N., descendent de 
la même famille.” C'est bientôt dit; 
mais il est souvent permis de douter 
qu'il en soit ainsi Et le nom de fa- 
mille Roy en est un bel exemple. Pen- 
dant une période plutôt courte, de 
l'établissement français en Canada, de 
1621 à 1699, il vint de différentes par- 
ties de France, pas moins de 22 immi- 
grants de ce nom qui s'établirent au 
Canada. Pourrait-on prétendre qu'il 


de Roy ne manquent pas, comme vous 
pouvez en juger par la nomenclature 
incomplète qui suit: Le Roy, Audy, 
Lapensée, Saint-Amour, Duroy, de la 
Potherie, Portelance, Poitevin, Desjar- 
dins, de Maran, la Liberté, Saint-Louis, 
Chattelereau, la Cerène, Lasseigne. 

A partir de la deuxième génération, 
depuis leur établissement au Canada, 
les ancêtres de la famille Roy, de 
Lorette, portèrent le surnom de Des- 
jardins dit Lauzier. 
1 — Antoine Roy vint de Saint- 
Jean, diocèse de Sens, France. II 
était fils d'Olivier et de Catherine Bo- 
derte. Le 11 septembre 1668, li épou- 
se, à Québec, Marie Major, fille de 
Jean et de Marguerite Le Pelé, de 
Saint-Thomas de Lisieux, en Nor- 
mandie. 

II — Pierre, baptisé en 1670, épou- 
se, le 12 février 1691, À Saint-Pierre, 
Ile d'Orléans, Marie-Anne Martin. 


. Généalogie de quelques-unes des-familles de la 
-_ paroisse de Lorette 


nus du Québec dans cette province 
de l'Ouest apportaient avec eux une 
saine connaissance des principes de 
la coopération qui a beaucoup aidé à 
créer le mouvement coopératff chez 
eux. Les sociétés coopératives d'agri- 
culture ont rendu et continuent de 


nom (était-cé nécessité ou simple ma- 
nie?) et à son mariage, c'est Augus- 
tin Roy-Desjardins, dit Lauzier. II 
contracte mariage (22 octobre 1725) 


æÆ 


était petite-fille du fameux Pierre Bou- 
cher, sieur de Grosbois, gouverneur et 
sauveur de Trois-Rivières en 1663, 
fondateur et seigneur de Boucherville. 
Nous savons que de ce même Pierre 
Boucher descendait Mgr Taché, par 
sa mère (sixième génération). Au- 
gustin Roy alla presque aussitôt de- 
meurer à Sainte-Anne-de-la-Pocatière. 
Evidemment, ce fut un voyageur. 


bec set la Coopérative Fédérée, orga- 
nisée en 1910, a rendu là-bas des ser- 
vices considérables comme organisa- 
tion coopérative centrale.” 

La Coopérative du Blé de la Sas- 
satchewan ne se contente pas de se 
servir de notre langue au radio et ses 
imprimés de propagande, comme ses 
formules de contrat, sont aussi tra- 
lduits en français. 


Out there on yonder mountains. 


L La-bas sur ces montagnes 
Harmonised by 


OSCAR O'BRIEN. Melody and words 


Collected by OSCAR O'BRIEN. 
Slow and tenderly. 
— 


LA SAUVEGARDE 


La seule Combagule d'assurance-vie aut noît canadienne-française 


Avez-vous pensé? 


QU’'UN jour viendra où les années peseront plus lourdes 


QUE vous pouvez préparer l'avenir de vos enfants en 
leur prenant dès maintenant une police d'assurance 
et en leur commençant aïnsi un co te d'épargne 
qui leur sera précieux, arrivés à l'Agé d'homme. 
sila mort venait vous surprendre brusquement, à ce 
que deviendraient votre femme et vos petits enfants. 
si vaus voulez un jour jouir de l'indépendance et du 
confort que donne l'argent, fe meilleur mdÿen d'y 
arrivet est d'économiser systématiquement en vous 
assurant. 

le placement le plus sûr et le plus avantageux est 
une police d'assurance moderne, Faites une part 
dans vos épargnes ou vos placements À l'assurance. 
placer votre argent ou protéger votre famille avec 
une police de La Sauvegarde’, c'est le placer avec 
une absolue sécurité et À beaux bénéfices. 

La Sauvegarde est la seule compagnie d'assurance 
canadienne-française. 

La Sauvegarde est une compagnie solidement éta- 
blie depuis 25 ans au Canada. 

PARCE QUE La Sauvegarde vous donne des polices claires et 
précises et qu'il y a différents systèmes d'assuran- 
ces s'adaptant à tous les besoins. 

La Sauvegarde ajoute, si vous le désirez, la clause 
de double indemnité et d'invalidité a ses polices en 
cas d'accidents. 


les taux des différents systèmes sont très avanta- 


AUE 
au 
QUE 
QUE 


PARCE QUE 


PARCE QUE 


PARCE QUE 


PARCE QUE 


pas après deux années payées. 


vous êtes de race française et que la Sauvegarde 
est une compagnie canadiénne-française. 


FARCE QUE 


Ansures-vous AUJOURD'HUI dans 


LA SAUVEGARDE 


car DEMAIN vous ne eres peut-être plus assurable 
Ecrivez-nous ou adressez-vous à nos agents spéciaux 
A. CARDIN, 005, ave, Bannatyne, Winnipeg, agent mpéeial 
A. Maginel, Grande Ciairière, Man., agent npécial 
RAYMOND DENIS 
Agent général pour l'O „ Vonda, Badkc. 
2 


| 
| 
| 
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M ” geux. . — 
étaient tous petits P nu“? Peut: PARCE QUE 22 polices de 2 fauvegarde vous donnent le droit [4 
otre; comme nous 80 t a- ‘emprunt après trois ans et que ses polices. sant L 

irrégularités 0 ja 4 N . ‘ indiscutables après la deuxiènré prime, c'est-à-dire 
Chlorose rents en tant que fils d'Adam. que si vous vous trouviez dans des difficultés pour Î 
: Les surnoms et variations du nom payer, les polices de La Sauvegarde ne tombent j 


| marché”. Mme Alphonse Lussier, 191, rue St Charles, Montréal. | Plus tard (1696 ou 1697) il va a. 
. A . blir à la Rivière-Ouelle. C'est le pre 
! CONSULTATIONS GRA TU ITES aur femmes, par lettres _ à mier qui se donne le surnom de Des- 
nos bureaux, 1570, rue Saint-Denis. Notre médecin est à votre disposition jardins. Au lieu de Martin, on trouve 
Î tous ls jours, de 9 heures du matin à 8 heures du soir (excepté les dimanches | aussi Autin, comme nom de sa femme: „ 20 avril, 20 mai. 18 juin 
à - 2 * . 0 5 mais cela t n'et . K F LA SAVOIE, 1 juin, 1 juillet, 27 juillet 
1 5 4 religieuses). Vous * satisfaites des conseils qu'il vous donnera “ peu re qu'une faute Ce vieux refrain, si connu du Cane français, fait 3 Ndw-York—Vigo—Hordeaux 
rien. II vous est impossible de vous soigner à meilleur marché. orthographe. chansons cansdiennes traduites en anglais par M. f. r AG 5 { 
| 72 N m — Augustin, baptisé le 2 iet] Ie See e, es e r e 7. D, r ROUSSILLON, . avril, 2 Jun, 14 Juillet 
| + En vente partout, ou par la poste, 50 sous la boîte, 1701, à la Rivibro-Ouelle. Comme n e . Jens ie miles) mages LA ROURDUNNAIS, 5 mai, 16 juin, 4 avt 
| \ c K. u., 1570, St-Denis, Montréal ' père, ii Gute quelque chose à son | 7 . U 4 — 
CHIMIQUE FRANCO-AMÉRICAI 7 
| 
Den a —— | 
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et of À RARE ; 
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* 3 ‘11 font. en gémérel. les 
bonnes épaisses, à mères de familles. — toutes — * 
444 3323 — 

dran inn, ene dangereuse. dans le rôle 

qu'elles ont à remplir. . 1 

E N “Je vondreis 


Mme Campan comme directrice, et à san it- à se marier sût 
fention  traca fout en programme don voici 


quelques ritraits: 


“Je veux faire de ces jeunes files. dit-il. à 
des femmes utiles, certain que jen ferai par 


* des femmes 
I faut commencer par la 


toute sa sévérité... La religion rsi.-quoi qu'en 
en dise, Le plus sûr garant pour rs mères et 
pour les maris. Elepc:-nous des crogyantes ci 
nan pas des raisonneusrs__. Presque toute la 


de l'Evangile. Je désire qu'il 


religion dans 


dat étre celle 
ste de cette 


école, amd. femmes très agréablrs, musis des 


laquelle D motait de spirituelles et 
chrétiennes receties pour devenir 
vieux — érvenir de bons et d'aimables 
vieas 

“Jai en pour amie. écrit il use 
ville dame riche, imtelligeme. gnios 
rte de entre mais mene de êures 
infrmités qui La lnissaient rarement 
sans srfÉrances 


est un den Une gise ési 


“Rien ne f2ù 
faire da bien” 
— —— — 


L- nture feminme 


Moëms riche qu l'homme en qualités 


acquises, La femme l'emporte gear gs 


“Le éorteur Wii oréommait Le repon | unités matires ce que Montaigne 


le bem sens be i. 

2 ele. tons les jours. à deux ben | 
res. montzr dass sa voñücre et alkuït | 
visiter ce quel sppeiat ses chers 

| pauvres 

“Je me suis beu-czs que :1 me di 


imstinct La guide parfoës ass heures 
sement que La plas rg-arems he 
Que. tandis que nous dxcour2es, ele 


cheerve. le grand livre ns monde 1 


est familier. elle devine. «le dimiie, 


saiteBe Je noue me: maux œæ ele pénètre. c'esi dans Le détal ds 


BD: je se suis ben qe 2° 
++ da pauvre me pémicre et som mer- | 
ci “épand comme ua buume qui apai 
se mes douleurs 1 

Derne véca | 
le sourire sur les Jèvres 

“Elle svak passé ses — 
F 
L 1 

Voniez vous qu'ils soient doux et pui! 


5. soyez 
hoss, bien beoms ” | 


Le som! Cheses de lime ze merveilleux per- 


chologse Sa volonté concoit. quand 
le ‘ant, les résolutions les plus vaï- 
mes, les résaistions du sacrifice. où 
mens Ä — elle écomte 
ma coeur, et Da tendresse LA pas dé 
source plus profonde, L dévescment 
de pes complet . Au bon 


qu'etles pruvenl être apprlées à faire cl qu'en 
troune emploi naturel de leur temps cn che- 
ses solides ef aibes_ __” nl — 


ŒXE MERE. 


4 nid ons Mo as ce nil 
ée Un mnarise. qui remercie où qui — de dus Cavant en f — — 
arcurille. „ porte be omeplstes en arrière ! Eee 


et en dedans et combat efficacement | 


La Earie de Dé dinde et cacet — pi * 
: 2 xt 
lente peur neltager La peuza ac. — fut vipltes- 


la circalation et prévenir — 
des rides Prenez une petite poignée | 


pâte de toilette supérieure à La simple ? 


— De — . 
7 


sens le plus slide elle etits conseils pour faciliter | 


grâces légères LDuns tout ce qei de 
mande de tact. da goût. moins d'apgit- 
cn Le èn 


sapériear. ele 2 ln fmesse l'élan le 


Mais ne safft pus d'être bons es charme (Ce sent à des rihesses _. 
comparables dont D n'est besoin que ne corbeille comtenant des merveaux 


le coeur. Huhn Ire activememt et 
pemiquement bem, Ls bonté dns 
dns vue cassoltp d'or. Hi faut le 
répandre si vous * aies qQu'i eme 
— . 
Fresvoms rirh 4” Seconrez les 
vous sass fort ,e” Comsekz Etes 
veoss sans iv ame" Aimez tes 
voss seuil ‘2h Priez He vous 
dus une fx” {Be Le plus petit Le moins 
doux. le r dims apprécié” Soyez prêt 
à rendre Les menxss sersires où que 
vons demande, où Que vous vues pré- 
voyez utile, mais sams bras 2» 
parat. sans même étre aperçu Soyez 
tanjoers l'être qui donne on qui cher 
che 1 

Que denner soût pour 
ce que respirer est pour + 


22- 


voire 


cru 


re Nr 


de diriger et reer de pain 


On peut régier son imas mation &. 


tiéer som jugement éclairer Les semi euercée par Es mie de pois sur les 
ments et assurer — Æscipii | sapeurs —— 


mer en un met ss fxaeh.: sacs en 
coairainère Falbere >s2tarvib- 
De —U— 


La manie de la maig.eur 


Cregeèzk lien non ls mme de !s 


mi toute La pogaiaton féminine 2u2f, : 


etes très sensible ser LL mises 
é LL consommatoe ds pommes de 
terre aux Etats Ua M F. 
Ri-mes-e spéciales - co kg 
C de LETat à Eh: qui à 
2232 dans un diseurs 
en 1 2 promencé van LL: cultiss- 
Leurs de pommes de terre sur lbs gre- 


Ce 


8282 qu'ils — réscuére pour 


Sauver Ler indesiré 
„„ 
n d'y bee & 
femme qui vent mibig-syr st1 à c<'aré 
„ 
terre et tons „ . 
dé Tamska 7 
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Cest un mesèn Lin simgi 
tre ces clous dans lens 1rès chasde 


Puer Les parties x poils qui sonf 


3 Lède Quand à sers 


Craie grès Sa mème —— 


Jaf:- Qui dec me convainrra de pé- 
r Si je vous Es Le véRé poux 
[Mi ne me — Cab 
À qui ent né de Dies écamte Res parles! ” 


L'action Ü V vous me dsboncres Pur mai 
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Mapl Le chien de chasse à eue tous! 
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12 Des que les borcelels commencent à man- 
ger à l'ange, on doit avoir un enclos ou appar- 
tement spécial ou le porcelet seut-peut entrer, 
> on n'a qu'à faire à l'enclos ou à l'apparte- 
ment une ouverlüre juste assez grande pour 
Permettre au porcelet d'y entrer, — 
lui sert jusqu'à l'âge de trois mois une nourri- 
ture facile à digérer, comme, par exemple, du 
lait écrémé avee gru ou recoupe ‘et moulée 
d'avoine à laquelle la grosse écaille a éle en- 
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LE rer AVEC SA MERE 
Un peu d'oitvrage à la naissance du por- 
celet. Si la mére a reçu l'alimentation conve- 
nable, ses petils naîtront vigoureux avec tous 


un bon péturage, soit de 
, d'odeur. ou encore d'un 


el Hoe Si l'on a ce patu- 
soigner des cochons, ce n'est pus lunt 


ua vie du porc peut être divisée en quatre 

d :. l'épogte durant laquelle le porcelet 

l'époque de son sevrage: 

ede son engraissement: el 
— l'époque de son Por final. 


AVANT L'EN GRAISSEMENT 


ner. 


dix. jours. 


les poils dont ils ont besoin, et il n'y aura pas 
leur naissance. 


à craindre qu'elle les dévore à 


On conseille, pour prévenir ces pertes, de don- 
ner à la fruig portière le mélange suivant: 


75 livres 


Charbon mou 
Chaux éteinte 
Sel 
Souffre ....,.... 
lodide de polasse .,.... 


Durant les premières semaines après la 
__ naissance du porcelet, il n'y a qu, E soigner. la 
Aucun besoin d'acheter ni 
- ni 
dont nos mers à nous font un si tegreHable 


mère. 
gens instruits disent “tétine” 


abus! 


levée. 


Vogel- comme tout s'enchaîne? Pour 
® faire économiquement l'élevage du porc, il 


faut avoir des vaches. 


11 
LE SEVRAGE 


Six ou huil semaines après la naissance du 
porcetet vient le temps de le sevrer. Le sevra- 
ge doit se faire progressivement pour ne pas 


exposer la bie de la mère. 


On continue à donner au porcelet la nour- 


rilure indiquée plus haut. 


“Le tracteur eit avantageux”, di- 
sent 80 pour cent des cuitivateurs des 
Prairies qui ont fourni des renseigne- 
ments sur ce sujet à la ferme expéri- 
mentale. Cependant, 60 pour cent 
seulement déclarent, que le tracteur 
est utile pour la çulture; les autres 
ne le trouvent utile que pour la trans- 
‘mission d'énergie, spécialement pour 
le battage. Nous nous sommes pro- 
curé ces renseignements au moyen 
d'un questionnaire expédié à 385 pro- 
pristalres de tracteurs dans les pro- 
vinces des prairies, auquel 115 ont ré- 
pondu. 

Les deux raisons principales don- 
nées en faveur au Wel. eur. c'est qu'il 
permet d'exécuter er de cul 
ture à temps et q rult de l'éner- 
gte pour le battage. Comme les trac- 
teurs couvrent una, plus grande éten- 
due par journée de dix heures que la 
plupart des attelages et qu'His peuvent 
être conduits, si on Ÿe désire, pendant 
une journée plus longue, ils permet- 
tent de faire plus de travail en moins 

temps. C'est là un avantage im- 
pra pendant les bone de presse. 
a N dei senkülles, ö 1] est ess en- 
compléter les travaux dans un 

laps de Ie tracteur 
égalenient- l'énergie nécessaire 

aux cultivateurs qui conduisent leurs 
propres batteuses et leur permet de 
compléter ce travail plus tôt en au- 
tomaé, ‘ Enlin, beaucoup de cultiva- 
teurs prétendent que leur tracteur 
leur a permis d'èconomiser sur la 
main-d'oeuvre, spéclalement pendant 
les saisans de presse, La diminutign 
moyenne dans le nombre de chevaux 
gurdés après l'achat d'un tracteur, si 
lon tient compte de l'augmentation 
de l'étendue cultivée a été d'environ 
Auatre chevaux par ferme  Quel- 
ques-uns des pronfiélaires ont fait 


outes les mères cessent de 
vivre dans l'anxiété au sujet de 
leurs enfants malades, rs 


elles ont Mother Graves 


Exterminator. lé remède ui 
soulage. Ses effets ur les 
vers sont surs et duràbles. 


— — 


20% livres 


2 livres ½ 


Liibre semaines. 


1 once 


“suce” les 
Casloria, 


: À partir de l'âge de trois mois jusqu'àla 
fin de l'engraissement, on peut se servir d'une 
trémie ou mahgeoire automatique qui enlève 
à peu prés 60 pour cel de l'ouvrage pour soi- 
La dimension de cette trémie doit être 
proportionnée au nombre de porcs et pouvoir 
contenir suffisamment de grain pour huit ou 


De cette façon, durant tout le temps de 
celle époque, si l'on a un bon pâturage, il ne 
resle qu'à donner» l'eau nécessaire. 
pas la mer à boire! 


Ce n'est 


+ 


IV . 
ENGRAISSEMENT A POÎNT 


Durant cette époque qui est d'à pet près 
six semaines, on continue à soigner les porcs 
de la manière ci-dessus mentionnée, mais il 
vaut mivux les renfermer. 


CONCLUSION 


donc on lafsse les porcelets avec la 
mère de six à huil semaines, et si on se sert 
d'une trémie quand ils ont atteint l'âge de 
trois mois, alors il ne faudra donner aux porcs 
une attention assidue que pendant quatre à six 


Donc, soigner des cochons, ce hes pas 
tant d'ouvrage que ça! 

Mais n'oubliez pas de leur fournir de l'om- 
bre et de leur préparer un bon pâturage; c'est 
de toute nécessité pour faire économiquement 
l'élevage du porc. 


Autrement, votre profil sera considérable- 


et là on 


qui il raconta 


celte vente? 
l'argent?" 


Eli bien! mes chers amis, 


mon cher, quelles somme as-tu 

Ii me semble que lu as perdu de 
L'autre de lui e aussitôt: 
“C'est exactement ça; j'ai 
perdu de l'argent.” 


ment diminué, et vous serez enclins à procla- 
mer à faux que l'élevage du porc n'est pas 
payant, et que c'est ben“ de l'ouvrage. 

Ceci me rappelle l'histoire suivante: 


» 


Un homme avait acheté une maison au 
prix de $#00.00. 
la revendit le même prix. 


Après l'avoir fait réparer, il 
Un de ses amis à 
la chose lui demanda: “Mais, 
“réalisée” dans 


, 


“réalisé” quite j'ai 


si vous avez la 


bonne méthode de faire l'élevage du porc, vous 


ne 


chons, 
gent. 


vous 


mode ! 


“réaliserez" 
gent, mais, comme mon homme aux 15 co- 
“réaliserez 
Ne vous altachez pas à l'argent, mais 
faites-en le plus possible: 


pas que vous perdez de l'ar- 


un beau magot d'ar- 


c'est “ben com- 


Ch.-N. DESLANDES, ptre. 


— — 


quelques travaux de clientèle en de- 
hors de leurs propres fermes. 

L'objection principale avancée par 
ceux qui sont opposés au tracteur, est 
que sa conduite coûte trop cher et 
que les travaux de culture pourraient 
être faits plus économiquement avec 
des chevaux. Ces hommes préten- 
dent que le tracteur n'est utile que 
pour la transmission d'énergie, spé- 
cialement pour le battage. Les uns 
disent qu'ils n'avaient pas une éten- 
due suffisante pour fournir du travail 
à un tracteur ou que leur terre était 
trop accidentée, trop pierreuse ou trop 
sablonneuse pour que l'emploi de cet- 
te machine puisse être économique. 
D'aucuns prétendaient aussi que leurs 
machines avaient été achetées au plus 
haut prix et que peut-être les modèles 
plus récents pourraient être plus éco- 
nomiques. 

I est très utile de connaître le coût 
approximatif de la conduite d'un trac- 
teur. Ce coût se compose des frais 
fixes, comme la dépréciation, l'intérêt 
et les réparations, ainsi que des frais 
quotidiens de combustible et d'huile 
et la conduite. D'après les renseigne- 
ments fournis par les correspondants, 
les tracteurs à deux et à trois char- 
rues durent en moyenne 10.4 années 
et les tracteurs à quatre charrues 11.5 
anñées. Prenons, par exemple, la 
moyenne. des tracteurs à trois char- 
rues, aui ont coûté 31.460 et qui ont 
une valeur actuelle de 3588.18; 
travaillé en moyenne 611 jours par 
année et le coût total par jour serait 
le Suivant: 


Frais fixes 
Dépréciation annuelle 3140.16 
Intérêt annuel ............... 47.05 
Réparations” Dee us sdneete 39.82 


Total des frais fixes annuéls..$227.05 


Frais quotidiens 
Frais fixes: 3227.03 divisé par 
611 jours 


Coût total par jour 


Ce coût de ieee jour est pour 
le tracteut dufmeme, l y 4 sus. 
salaire du conducteur. Comme 

conducteur est sénéralemen! le cuiti- 
valeur à qui appartient u machine, 


1 


ils ont 


on pourrait lui allouer $3.00 par jour. 
ce qui fait un montant total de $13.04 
par jour pour le traéteur à trois char— 
rues et le conducteur. Les frais pour 
un tracteur à deux et à quatre char- 
rues seraient calculés de la même 
façon. 

On peut faire une somme de travail 
beaucoup plus forte par jour avec un 
tracteur, ce qui explique pourquoi le 
tracteur permet de faire les travaux 
à temps. Rappelons ici qu’il y a beau- 
coup d'opérations qui se font plus 6co- 
nomiquement avec des chevaux qu'a- 
vec un tracteur. Le rôle du tracteur 
est de compléter le travail des che- 
vaux et de fournir de l'énergie par 
courroie, lorsque les conditions justi- 
fient l'achat de cette machine. 

E.-S. HOPKINS, 
Agriculteur du Dominion. 
— —ñ—— — —ůB—— — 


Pour ceux qui ont besoin 
d' hommes pour les tra- 
vaux de la ferme 


Nous désfrons informer le public 
que ceux qui ont besoin d'hommes 
pour les travaux de la ferme pour- 
ront s'adresser au bureau de colonisa 
tion, à Montréal, 353, rue Craig Ouest. 
Nous avons jiei un certain nombre de 
jeunes gens, habitués aux travaux de 
la ferme, qui désireraient s'engager 
chez les cultivateurs dans le Manitoba 
ou daus les autres parties de l'Ouest 

Le prix qu'ils demandent varie de 
$40 à $50 par mois, pension et loge- 
myntompris pour toute la saison. 

S'adresser à M. l'abbé J.-A. Beau- 
dry, prêtre colonÿsateur, 353, rue 
Craig Ouest, Montréal. . 

———ä—ä — 
Graines d'arbres canadiens 


Une des nombreuses tâches 
ressantes qu'accomplit le Service Fo- 
restier du ministère de l'Latérieur est 
la récolte et l'extraction des graines 
d'arbres. Il existe actuellèment dans 
les provinces de l'Ouest quatre éta- 
biissements spéciaux où l'on extrait 
la graine des conifères. Au cours de 
l'hiver de 1925-26 ces quatre établisse- 
ments ont produit vingt-cinq quintaux 


f . 8 ce Forestier en 
Gurnit srähdés quantités À à Com- 
mission Forestière des Iles Britanni- 
ques pour le rebolsement des terres 


inté- 


pilules . E. Saint-Pier- 
re, gentilhomme bien connu de 
cette localité, dit: “Je commen- 
çai dès mon bas âge à souffrir 
de rhumatisme et à chaque 
changement de température, je 
souffrais des rognons. 

me guérir j'employai des pilu- 
les Dodd et en obtint d'excel- 
lents résultats.” 

L'hiver est la saison des ma- 
ladies. Votre résistance est di- 
minuée par les rhumes conti- 
nuels, les vents refroidissants, 
la neige et la pluie. A moins 
que vous ne portiez une atten- 
tion continuelle à votre santé, 
vous pouvez facilement deve- 
nir une des victimes du rhuma- 
tisme, des rhumes, de la grippe 
et de la débilité générale. Pre- 
nez des pilules Dodd et vous 

arderez- vos forces. En ren- 
orcissant vos rognons, voire 
corps se conserve.en santé et en 
état de faire face aux petites 
maladies qui pourraient Sag- 


graver si elles étaient négli- 


gées. 

vacantes en Grande-Bretagne. Des 
graines ont également été fournies au 
Service Forestier de la Nouvelle Z6- 
lande pour des fins de reboisement. 
II est intéressant de noter, en passant, 
que le chef du Service Forestier de la 
Nouveile-Zélande est un Canadien qui 
a reçu sa formation professionnelle au 
Carada. 

— ä ——̃—:.! 


L'adaptation des variétés de 
» céréales 


Le sol et Te climat des provinces des 
Prairies favarisent spécialement, sous 
bien des rapports, la production du 
blé et d'autrés grains de haute qualité. 
Cependant les différents points de ce 
vuste territoire présentent des diffé- 
rences sensilfiés dans la hauteur de 
pluie, la qualité du sol, la tempéra- 
ture, etc. Il.en résulte des variations 
considérables dans la nature et l'éten 
due de la récolte d'un district à l'au 
tre. Onen trouve un exemple marqué 
dans la richesse en protéine qui, dans 
le cas du blé Marquis, variait depuis 
environ neuf: pour cent jusqu'à dix 
sept pour gant dans les différentes 
sections des Prairies en 1924. Le sol, 
la hauteur de pluie, la rouille et la 
longueur de la saison sont les indica- 
tions sur lesquelles on se base pour 
le choix de la variété à cultiver. 

Ce n'est cependant qu'après de 
longs essais pendant une période d'an— 
nées que l'on peut savoir si une va— 
riété convient à un district. 

Au Manitoba, où le Marquis a été 
ia variété principale, les emblavures 
de blé de printemps ont diminué d’en- 
viron un million d'acres en ces cinq 
dernières années. Il est évident que 
la rouille a été la cause principale de 
cette diminution. Dans certaines par- 
ties du Manitoba, les blés durum ré- 
sistant à la rouille ont dépassé le Mar- 


auis conserve toujours sa W 

dans la plupart des cas. 
Voyons maintenant l'avoine; ici les 
„ rasé ne sont pas aussi pronon- 
Les variétés tardives rappor- 


actuels font voir qu'à peu d'exceptions 
près, les Bannière et Victoire sont 
les avoines qui conviennent le mieux 
actuellement pour les conditions des 
Prairies, 

En ce qui concerne l'orge, la situa- 
tion est plus complexe. On préfère 
actuellement pour le maltage les va- 
riétés à six rangs du type O.A.C. 21. 
Pouf les sections de terre forte, où 
la hauteur de pluie annuelle atteint au 
moins dix-sept pouces, les O.A.C. 21, 
Duckbill (à deux rangs) et Bearer sont 
les plus satisfaisantes. Dans les sec- 
tions plus sèches, au nord, la Hann- 
chen (à deux rangs) paraît mieux con- 

| venir. 

Nous sommes encore mal renseli- 
gnés sur l'adaptation des variétés de 
céréales aux conditions des Prairies. 
II faudrait faire beaucoup plus d'es- 
sais régionanx et on recomindnde le 
plan d'essais coopératifs, actuellement 
en cours. 

G. D. MATTHEWS, 
Ferme expérimentale fédérale, 
Indiän Head, Sask. 


Véritable Aspirine . 
Garantie Inoffensive 


Prenez-la sans crainte, te 
qu'indiquè dans le pa- 
quet Bayer“ 


Does not affect 
the Heart 


Si vous ne voyez pas la Croix 
Bayer“ sur le paquet ou sur 
les tablettes, vous n'avez pas 
les ‘vraies tablettes d'Aspirine 
Bayer, garanties inoffensives 
par des millions de personnes 
et prescrites par le médecin 
depuis plus de 25 ans pour 


Rhume Maux de tête 
Névrite Lumbago 
Mal de dents Rhumatisme 
Névralgie Douleurs 


Chaque paquet Bayer“ non de gzache 
té contient des instructions garanties 
Les boites commodes de douze tablet 
tes ne coûtent que quelques sous. Les 
pharmaciens vendent aussi des boîtes 
de 24 et 100 tablettes. 


Commandez vos semences aujourd’hui 


SEMENCE 


CLE MINOT ET AU-DESSUS. 


8 K20 Banner 
0 K 40 Garton's 22 


Envoyez-nous votre commande aujourd'hui 
prélérez. 


nement No 1 ou No 2. 


Les prix sont pour 
ECRIVEZ POUR 


CONCOMBRE » 
555—RUSSE 
HATIF 
Variété hätive, fruits 1 BLE .— 
petits, mais tres pro | Carnet, garanti 
ducuve Populaire) Carnet, gar. fantais: 


Marquis No 1 
Marquis enr 


dans chaque jardin 


$50— VERT LONG 


Le plus beau concom- 
bre gros, 8 à 12 pou 
ces de long, de cou 
leur vert foncé et de 
belle qualité. 


AVOINE:— 
Banner No 1 
Victory No 1 
Trefle d'odeur No 


Prix des deux va 10 munots ou plus. 
nétés: Paquet, 10! petits Toutes les 
sous; l'once, 25 sous; 
A h., 75 sous; 


liv., 31.25. Franco. 


et il est précieux. 


Winnipeg — Brandon — Régins — 
Indian 


Avanees libérales, prompt puiement, 


(Bill ef Lading) 
TELEPHONE 29 551 « 


K30 Victory 
Ces avoines sont toutes des semences choisies et sont Classées par le Gouver- 


PRIX D’AUTRES SEMENCES 


Mindum Durum No 1 2.60 * 


ou Calgary 
33.00 min. 5 00 min 27 10 min. 3 * min 
sie 3 f 25 3.50 
. 2.1 210 2.25 * 230 Cd 
2e gen. 2.50 2.50. 200 260 + 
2.60 270 * 285 te 
. 1.15 123 1.20 ;* 1.15 * 
Se 15 115 * 1.20 * 115 * 


Sacs extra à 20 sous chacun. 


CATALOGUE DE 88 


Ayez-en un exemplaire chez vous 


A. É. McKENZIE CO., LTD. 
Brandon, M Moose Jaw, Saskatoon, Edmonton, Calgary 


Adresses votre commande à la succursale la plus proche de vous 


Malden Elevator Company Ltd. 


COURTIERS EX GRAIN ET ACHETEURS sen VOIE 
Licenciés et cautionnés 
References: la Banque de Commerce où teute agence commerciale 


Hesectows — Swift Current — Hias — Gull Lake — 
Head — Herbert — Wester — Prince Albert 
FEdmontes — C 


Fil spécial privé pour tous les marchés de grain 
commandest (Hedging Orders] sur livraisons futures 
Marquez votre connaissement: Avisez MALDEN ELEVATOR CO: tu. 


D. LAFLECHE, Surintendsat 


D’AVOINE 


Sacs de 3 w:nots, 20 sous extra 
DANS TOUTE MAISON Mc<KENZIE 


K50 Leader 
K60 Alsas man 


Nous vous ferons l'expédition quand vous 


lots de 30 minots eu plus. 
PRIX SPECIAUX SUR LOTS AU CHAR 


Brandon Moose Ja Saskatogn Edmonton 


1. 
1.13 — 13.75 cent 14.25 cent 14.75 cent 


Prix du grain par lots de 
Ajoutez 5 sous par minot pour lots plus 
autres variétés cotées dans le catalogue. 


PAGES GRATIS 


I ne vous coûte rien 
Demandez en un ajourd'huw. Expédié franco 


Méonse Jaw — Saskatoon — Kerrobert 
Ansinibeina 


aligary — Tofield 
nbsolument finble, meilleurs résultats 
-+ Placements et 
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katche wan. Opoldd n en soit. le Mar] 


Agnesux bons rr 
Agneaux ordinairés 54.000300 


„„ . 


11 eh ne . . 
—— 2 
— Près lonrdm à danse à crue ee89.08 
Porc d'étal 6 
LE CHANGE + RTL T NE ET ETE * 10 0 
Inférieurs. sss 00 
L'argent des pays d'Europe e dene Tales No 1 11 ---.#5.00 
sux prix suivants, en sous caradiens: | Truies No 22 . % 
Prix Prix Verrats ———.— . 0808 
an jour normal PROOUITS 
Livre anglaise ...... 4.85 4.86% Beurre 2 
Franc francais 3.94 153 Urémerie NUE. Winnipeg, approxims 
Belga belge ........ 13.98 139 tif — No 1 2 . 1 4186 42 
Franc suisse ....... 19.34 19.3 _ 
Lire italienne ....... 462 19,3 | Oeute— 
Couronne suédoise .. 26.93 265 Deere n elnséiScstios © go 
Couronne vorvégienne- 26.20 26.8 vernement fédéral) 4 
Couronne danoise ... 26.81 28.8 Extra, la dousaigne 1 # 
Mark allemand ..... 23.84 238 Premiers 120 
Couronne holjandaise 4022 40.2 Seconds ......!.............. + 2 


.-Pommes de terre— 


LE MARCHE Nouvelles. Par 109 livres .......$110 
——— Farine— 7 
: 29 MARS 1927 Lake of be Wocgs— + 
Bouvti! . Sac de 98 livres .............. us 
Excellents ......:....... 5725-9750 e dé 49 livres... — 24. 
Bous. 36.2570“ sacs de 24 hie : . — n 
Moyens .,............... $5.75—$6.00 | Western Cans@s run 
Ordinaires 15 0085.20 que de 38 livres a nes 
Taures de boucherte— 2 sacs de 49 livres .............. #17 
De choix :..:::::: 40 36.75 7.25 sacs de 24 livres ............_. 9475 
Assez bonhés ............ $5.00—$6.50 | 
es PE Ogiivie “Royal Housemcie — 
De choix ................ 6 2 
2 sacs de 49 lilo'r es 4 70 
Bohnen $4.75—$3.50 4 sacs de 24 livres 14 
Ordinaires .............. 83.75—$450 08 
Pour conserves ..... ....:$2.25—$3.50 | Maple Leaf Fiour um 
Touresux— Sac de 98 urres S 20 
De choix ................ $4.00—$4.50 | 2 sacs de 49 livres .............. 4 70 
Ordinaires .............. $3.25—43.75 | 4 sacs'de 24 livres .............. #75 
Boeuts— Alimentation— 
Bons .................... $450—#5.00 Son. La tonne 527.00 
Moyens 33.5034. Gru. La tonne 32 90 
Commu nes 33.00 — 33.25 
Bouvliilons à engraisser — nées a 
De choix ................96.25—95.75 | l 82€ de 80 eres — 
Bons .................... $4.00—$5.00 Fel 
+Taures à engraisser— Pour fots eur vois. Brase condition 
De chi $450- 5475 | Prix de deux maisons d Winaipeg 
Bonnees . . 33.50 — 34.27 Ml. voll... 122 60 
Bouvillons engraiss6p— ML No Tr #192.00 
De cho 445 36. 25— 86 50 “Red Top” No) fi: 60 
Bons ....................$500—$6.00 |; “Red Top’ No 2 31260 
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Cours du grain fourai pur 


La CIE PARENT, Limitée 


Prix déchargé à Fort William ou Port Arthur 
pour la semaine finissant le 28 mars 1927 


Mardi Merc. Jeudi Vend, Samedi Lundi; 
GRAINS 22 murs 23 mars 24 mus 25 mars 26 mars . 3 
Blé Not Nor- 1.394 1. 1 2 1. 4 11423 1121 
2 Nord 1.35 1.35 1.37} 1.38 EU | 
3 Nord I 1.325 1.281 1. 28 1.29} 1.301 1 
Avoine 2 CW 581 581 55 551 56 586 
3 CW 501 301 50} 51 SU, 31 
Orge 3 CW 701 607 707 72 72 71 
Cu 67 661 68 49} _ 08 
Lin 1-NW 1.86f 1.87 1.872 1.89 1.99} 1.884 
2 CW 1.82} 1.83 183? 1.85 1.851 1.84 
Seigle 2 CM. .945 94} ‘ .953—.97} 98} 971 
= . —ů— — - 
Prix sur voie (track) - 
Base Blé 1 Nord 1 300 130 1.30 1.40 141 1 401 
Aveine 2 CW .55 1541 54 54 55 .55 
Orge 3 CW 700 691 71 721 73 722 
Lin 1 NW 1.87} 1.87} 1.871 1.89k 1. 1.891 
Scigle 2 CW 951 41 77 381 971 
Options 
Blé Mai 1.371 1.38] 1.382- 1 3 1.40 1 351 
Juillet 1.35 1.351 1 36- 1.36} 1.37} 1 36! 
Octobre 1.25] 1.261 1.262 1.261 1 271 1 26? 
Avoine Mai 54! su 54 | E 55 N 55 
Juillet 531 53 5272 531 581i 331 
Octobre .48 48} .48} 9 . 44 49} 
Orge Mai , 272 7% .72. :9 744 73 
Juillet 70 701 71 — 72 731 72, 
Octobre 658 644 651 66% 67} „7 
Lin Mai * 1.895 1.90 1.0 192 1.922 1 17 
Juillet 1.93 194} 1.932 1.95 1.851 1.94! 
Octobre 1.97 1.974 1.972 1.98} 1.99 1.9! 
8 Mai CRE: .98 _ .99} 1.001 “2! 
Juillet 97 . 971 981 100 38 
Octobre 911 .92 93 -953 1 


La a Parent Ltée 
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Avance libé7aié et prompt paiement par thôque CERTIFIE 
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den éolien”, ebe vw 


résultat de 860. Les prix de la soirée 
ont été gagnés par Mme J. McLeod 
et M. Jos. Gauthier. Prix de la série, 
310 en or, par Mme Alonzo Desmarais 
et M. Eugène Bougeois. Pendant le 
careme nos parties de cartes se con- 
tinuent. 
. +. ee 
Le souper du 17 mars, tel qu'Annon- 


té, a rappurté la jolie somme de $112. 
Nn était donné en l'honneur de saint 
Patrice, patron des Irlandais. 
. + 

Il y a eu plusieurs cas de diphtérie 
dans la paroîsse, ct deux victimes. Le 
ler mars, la mort entra chez M. J-B. 
Nadon, venant lui enlever son seul 
£Éarçon, Roy, âgé de 11 ans. 11 fut en- 
terré le 3 mars. Elle ajla aussi frap- 
per à la porte de M. Israël Laver. 
dure, luj demandant son garçon, âgé 
de 10 ans Ii est mort le 18 mars et 
a été enterré le 19. Nos plus sincè- 
res sympathies à ces deux familles 
éprouvées. 

” L1 * L1 

M: et Mme Ouesime Manaigre sont 
un wieſte ches leurs deux garçons, 
Léopold et Donat. 


* * L 1 
M. Olivier Proteau est revenu de la 


Californie où il était depuis trois ans. 


. » 
M. Olivier Désorcy est malade et 
est chez sa soeur Mme Byrns. Nous 
souhaitons qu'il se rétablisse bientôt. 


COLOMBIE ANGLAISE 


MAILLARDVILLE 


téaissance et baptême 
Marie-Anns Gertrude, fille de M. Jo- 
seph Rémillard et de Mme Emilia Le- 
fèbre, baptisée à l'église paroissiale. 
Parrain, M. Albert Lefèbre; marraine, 
Mile Annie Lefèbre, oncle et tante de 
l'enfant. 


Nos malades 
La semaine passée, M. Arcade Paré 
fut transporté d'urgence à l'hôpital 
Sainte-Marie, New Westminster. Aux 
dernières nouvelles, un mieux sensi- 
ble so faisait sentir chez notre ma- 


lade. 


Quant aux autres, ils jouissent déjà 
d'une heureuse canvalescence. 


Choses et autres 

Dame Rumeur nous apprend que M. 
L. Boileau doit se retirer d'affaires et 
vendre son établissement. Sous tous 
les points de vue c sera une perte 
regrettable pour Mail -dville. 

Les volailles de M. P. +. “ ont si 
bien fait vivre cet hiver, qu'en in “me 
reconnaissant, il leur fait bâtir, et. 
retour, un beau poulailler dernier mo 
dèle. 

Notre nouvean ‘chef de police” est 
entré en fonctions à l'orée du prin- 
temps Sa mission spéciale” est de 
veiller & ce que les enfants ne vou 
rent pas les rues le jour, et le soir à 
ce qu'ils entrent au logis à une heure 
convenable. Autrefois, cette mission 
spéciale” était du ressort des parents. 
soucieux ‘de l'arenir spirituel et item 
porel de leurs enfants. Ne voilà-t-il 
pas du coup, pour quelques-uns de 
Maillaro ville, l'autorité ‘paternelle re 


’iféghée an second plan par l'axtarité 


fhuhicipale, comme nos chevaux fou 
gueux l'ont été par l'automobile. Où 
allonsutas,' grands dieux! Au ciné 
ma! 

M. A. Hachey vient de nous quitter 
pdur aller reprendre son ouvrage dans 
des campements à bois Persévérance 
ét bonne santé à notre ami Arthur 


Fête de saint Joseph 

La fête de saint Joseph fut célébrée 
dans notre église, d'une manière toute 
solennelle, au milieu d'un décor dau- 
tant plus artistique dun n'était que 
de fleurs naturelles, simples jonquilles 
à u corolle dor et d'une assistahce 
nombreuse, malgré les occupations de 
chacun à œtte saison Cet cérémo- 
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4 7 * 2e, n général 0 
verture aux sons des vieux airs can 


musique. II est inutile de vous re- 
commander le programme: malgré.Je 
peu temps qu'il y a été donné, il 
sera des plus variés et des mieux <hoi- 
sis. Je vous laisse à rêver du “Petit 
Goret” de T. Botrel, chanté en costu- 
me national breton. aussi sous le 
charme dae la voix chaude et sympa- 
thique de M. V. P.. Chat! pas d'in- 
discrétion, ou sinon un de Far- 
chet de M. E. P. me rappellera vite 
au silence. Ferog#nons jeûner les 
sourmaads?.. Mystere! . Venez en 
foule, c'est pour nous, puisque la va- 
leur de nos oeuvres paroissiales éta- 
biit aussi notre valeur personnelle aux 
yeux des étrangers. 


MANITOBA 


Maigré le silence de leur chroni- 
queur, les habitants de Saint-Lazare 
ne sont pas demeurés inactifs cet hi- 
ver. Nos activités paroiszsiales ont 
été plus nombreuses et plus populai- 
res que jamais. Nos soirées de cartes 
organisées par les groupes de familles 
ont ét£ un véritable succès financier, 
si l'on en juge par les résultats obte 
aus et un agréable passe-temps, si 
on se rappelle les belles heures pas- 
sées ensemble. Ces quelques soirées 
ont donné la jolie somme de 3270. ce 
qui prouve que nous n'avons pas passé 
l'hiver À se chauffer devant l'âtre ou 
encore à entendre des sottises A la 
dernière soirée nous avons eu le plai- 
sir d'entendre une conférence sur 
saint François d'Assise, par M. l'abbé 
Antoine d'Eschambauk. de l’archevé- 
ché de Saint-Boniface, qui, va sans 
dire, a été fort goûtée de tous M. 
Auguste Dansereau, dans quelques 
mots bien trouvés, a remercié M. le 
conférencier au nom de la paroisse. 


A] L 2 * 

La belle fête de saint Joseph a été 
célébrée au milieu de nous avec toute 
la pompe possible; commencée par un 
Triduum de prières, elle s'est termi- 
née par une communion générale et 
par une consécration de la paroisse 
au grand patron de l'Eglise univer- 
selle. 


L 1 * * 

M. le curé est allé, cette semaine, 
prêcher ine petite retraite aux fidèles 
def Sainte Madeleine, afin de leur don- 
ner la chance d'accomplir leur devoir 
pawcal Il revient enchanté et édifié 
de son séjour au milieu de cette bon- 
ne population. La retraite s'est ter- 
minée par la plantation d'une magnif- 
que croix de retraite, qui restera pour 
eux comme un souvenir de ces beaux 
jours et qui montrera à l'étranger que 
le hasard conduira par ce chemin la 
. “incère des habitants de la loc 
lité. 

* * * 

M. Louis Guay à fait l'acquisition 
de la ferme de M. J. A. Blouin, qui doit 
nous quitter pour aller enseigner à 
Sainte Marthe, Sask. M. Guay se pro- 
pose de mettre de nouvelles bâtisses 
sur sa propriété èt de faire cultiver 
la ferme 

* * * 

M. Emile Dupont nous revient dans 
quelques jours de son chantier, où il 
a passé l'hiver avec ses fils et un bon 
aombre d'hommes, et il doit s installer 


au village. ie 
L 1 * * 

Dme Rumeur veut que M Henri 

Dupont se bâtisse une demeure au 


courant de l'été, Henri, à quoi pensez- 
vous: quand on a la cage il faut l'oi- 
seau; nous réservez-VOus une sur- 
prise? 

* * * Les 

M. Eugène Fouillard se propose de 
faire de grands changements dans ses 
datisses il peut même aménager une 
bâtisse assez grande pour pouvoir ex 
poser tcates ses machines agricoles 

* — * 

Le conseil du village se propose de 
construire de nouveaux trottoirs; c'est 
du progrès et nous sommes heureux 
de l'en féliciter 
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prochait, pour le repos de l'âme de * 
feu Delphis Chartier, décédé à la mé- 
tous les amis d'y assister sans autre t T la dictée tran 
invitation. 5 . 
LE r enn 
M. et Mme Jean Charron. de g 8 — 2 — 
Ecole secondaire: Cécile Gosselin, 


Baptêmes 
Le 14 février à été baptisé Ludger- 


animaux faute de 
Ferdinat, enfant de Paul Pinette et 


foûrrage, et sans compter que ceux-là à À 
de Marie Hermette. Le parrain et qui restent sont plus ou moins en état ‘Vendredi dernier, 25 courant, 
la marraine furent M. et Mme Ludger convenable pour donner un bon ren-| * 
À | 7 os Cette mauvaise récolte va age ep = rame hr qe 

Le 14 mars — Maurice-Germain-Ana-| peut-être retarder quelque peu la ei 11 1 + er mess ire * f 
tole, enfant de Casimir Ferrand et de | prospérité de notre industrie laitière, 3 3 en 2 
Marcelle Hillairet Le parrain a été | mais courage, les gens, et quoi qu'én Chan tiovaux, dect 
Maurice Hillairet,' représenté par M. disent certains astronomes ou pré- 
le curé; la marraine, Mme Léonide phètes, la prospérité ‘viendra avec le 
Hillairet, représentée par Mme Mé- temps. * 


22 grade 5; 

M. Albert Beuvier est en visite à | grade 5. : 

Saint-Lazare ces jours-<ci Grade 4: Eugénie Montsion, Annette 
Poe Bourbonuière. | 

1 Mme Omer dur ot sa n., Miel dae 2 2 3: Priscilla Monision, 


Marie-Anne, de Touchwood Hills. à g 
0 ; er Sutherland. 3. 
Sask, sont en visite chez M. et Mme grade 2: er 3 grade 


Lionel Chartier pour quelques jours. 


charies- Edouard Gosselin, 


Î 


maient le programme intéfesshnt de 
cette “heure patriotique et nationals 


| 
f 
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A l'issue de la convention des délé- 


. L'heureux champion est MarieJo 54 
22 | 0 Ina Roy. Voyons donc comme il y en a qui 1 293 
. M. l'abbé Passaplan, curé de Sainte . Pe partie de cartes sont couragoux et dul ont encore con- 8 3 a on men — 
VVVVVCCVFFFCC t Bracken à la prochaine élection La sirée récréstive, organisée par] Aance au pays. Urbain Delorme s'en et vibrante ; 
tere ces joursci Malgré son age men * M. Hênri Rivière (qu'on lle aussi vient, paraïtil, semer en terre pen . nn. — 
5 ba fut donné à 7 pe Nos chale félicitations à u. 
avancé, le vénérable curé nous déclare | Provinciale, un banquet fut donn pépère Rivière) futla plus belle du dant que Gautron, lûi, pense que la, s © er 8 ; U * 
qu'il a passé un bon hiver et qu'il p'a Lous les délégués, samedi soir, dans bre. Le. cee est d'autant pins ad- alle est certaine vette. année. tre Vorateur en herbe”, à seu compa- = 
pas été malade üne seule journée, mal | l'hôtel Allard. Après les chaudes dis- mirable que M. et Mme Rivière sont —ññͤ — A eee | 00 
gré les nombreux voyages qu'il a da }cussions de l’après-midi,-tous les délé-, , n 1 vouées institutrices. 
nns gués étaient apparemment heureux de] dun age assez avancé et étaient à McCREARY — - 
faire. Deby leur — FU ee 
— — [s'être entendus sur le chofx d'un can- mt prit 0 pig vs mes ent 5 2 
M. Beaudry, de Saint-Boniface, était | didat populaire, comme en fl foi 4 e 1 80 1 or H 7 J N. Les voyageurs de la “Survivance” 
au milieu de nous ces jours derniers | tous ceux qui prononcèrent des dis- ae pr pre 1 ee nons sont tous revenus sains et saufs „ 
5 Mme 3 Saint-Louis. ours ce soir-là, particulièrement M. de leur voyage dans l'Est, la semaine 
5 : “Eng à. en ; 15 Arthur Hurst. dont le nom avait été ee „5 eg 3 dernière. Tous ont profité de leurs Es 
t is à Saint-Lazare et À Sain- présenté comme candidat. L'impres- 8 élie to 8 8 1 a rs . trois mois. Ce sont: M. et Mme An- 
8 à leur retour PR rovince | “en se dégageant de in réunion étant, Cut pe 0 voit are Ledoux, Mme P. Jackson, Mme F. 
de Québec. Tous étaient heureux de due tous les délégués étaient certains famille quitter sa paroieso en Ialasan' | Lefebvre, Mile ML. Halde et M. Ade 
Qu N 9 du succès de leur candidat le jour du eee sa péroissp en Jaissnn lard Houle. 
revoir ces bons vieux amis. 0 un pareil souvenir dans le “Codex 5 8 8 3 apres la grand'messe 
CE * Historicus” de la paroisse. Et aussi Samedi dernieg, le cercle des fer- 
réta | —— A——. À MENES, MAN 
ci 8 e 5 3 % 3 885 quelle belle soirée, quel agréable pab-| miers ge réunissait chez Mme Bour- SERANUE PES C . a 1 
Do 5 a AUBIGN * se-temps! Tout le monde semble en gouin. Malgré lo petit nombre de Située sur le lot 86, en face 


avoir tiré son profit. Après la gaieté 
de coeur de plus d'une heure des 
amateurs au jeu si innocent des car: 
tes, eut lieu la distribution des prix. 
Les heureux gagnants furent: 

Messieurs: ler prix, Gérard James: 
2me prix, Louis Bonin; consolation, 
Germain Pinette. 

Dames: ler prix, Marie Béasse; 
2me prix, Irma Knockaert; consola- 
tion, Mme Maurice Crayvaldt. 

Le cabaret, don de Marshall Cross- 
and, a été gagné aux dés par Ovide 
Landry. La boîte de surprise vendué 
à l'encan allemand a été décernée à 


issances femmes présentes, toutes ont profité. 
pu de l'assemblée pour discuter un peu 
les différentes manières de mettre la 
viande en conserve et ensuite sur les 
meilleures races de poules à garder 
dans nos poulaillers. On a exprimé le 
regret de voir que celles qui ont passé 
à la porte n'y soient pas entrées pour 
discuter avec elles; toutes y auraient 
quelque chose à gagner et rien à y 
perdre. 


Comité paroissial de colonisation 
Joseph-Constant-Eugène, fils d'Eugè- Un comité pour pourvoir aux inté- 
ne Fouillard et d'Hélène Simard. Par-|rêts pressants de la colonisation dans 
rain, Georges Fouiljard; marraine, Hil- ia paroisse vient d'êtte formé ici “Il 
da Sifnérd. n'y a rien de plus simple, disait quel-| 
Marie-Thérèse-Fleur-Ange, fille d'E-] qu'un qui venait d'être mis au courant 
mile Chartier et de Rose-Anna Gagnon. | du nouveau plan; c'est absolument né- | 
Parrain, Fortunat Chartier; marraine, cessaire et ça devra marcher tout 
Alleluia Decelles. seul.“ En effet et pourquoi pas? 
Gertude-Hilda, fille de John Selby La semaine prochaine, nous préci 
et d'Hilda Simard. Parrain, Bryant | serons le but, les moyens pour l'at- 
Simard; marraine, Marguerite Trem-|teindre: nous donnerons le mode 
blay. d'opération et les noms des membres 
Jeanne-Marthe-Marie, fille d'Albert | de ce comité “nécessaire” qui devra 


de l'églisc et du codvent,- 


— 


— —— — —— — —ä᷑—— 
. 


Comptant: a moins 8500.00 Le 
reste: termes faciles. intérêt: * 
Achat soumis aux conditions de 
location jusqu'en 1939 
Excciiente occasion pour une 
famille canadienne-françaiss : À 
La Paroisse de Ste-Anne des C! 
Père A. Roberge, curé“ 


inner 


0 L 1 L 1 
Le cercle des fermiers doit se réunir 
samedi prochain, 
* * L 1 


Prescott et de Juliette Beaudry. Par-|amener des résultats. “nécessaire- I y a encore quelques fermes à 
1 s . 8 Mme Julien Lambilliotte. | vendre et aussi d'autres à louer, mais 
rain. François Pallard; marraine, ment“. Le: 
1 s chansons nous furent données as avec le roulant, ni aucune où on 
Marthe Beaudry. : La traverse tour à tour par MM. Desjardins, Ri-| n. | 
Louis Joseph-Arthur, fils de Lionel] Depuis Winnipeg jusqu'à Morris, f 5 fournit la semence. 


vière et Marion, et Mlle Béasse. 
Quelques mots furent adressés par 
M. le curé pour remercier la nombreu- 
se assistance et en particulier M. 
Rivière qui nous a donné et organisé 
la partie de cartes. Par esprit de 
pénitence, ou mieux encore, comme 
action de grâce envers la Divine Pro 
vidence, nous passons cette fois-ci 


* 6 L 1 
Les jours froids de la semaine der-| 
nière ont permis à un grand nombre 
de continuer à apporter du bois au 
village, alors que le doux temps les 
avaient surpris un peu trop tôt. Plu 
sieurs milliers de cordes de bofs ont 
été apportées à la gare pour être ex- 
pédiées immédiatement ou à Lautom- 


Chartier et de Rosine Alary. Parrain, | tous les habitants échelonnés sur les 
Arthur Lemoine; marraine, Mme Pier-| bords de la rivière Rouge subissent 
re Lemoine. le même sort pendant une quinzaine 
Marie-Alvina. fille de Jean Houle et | chaque printemps, lors de la débâcle. 
d'Elisateth Fiddler. Parrain, Eugène | La glace “lève” sous la crue des eaux 
Fiddler: marraine, Marie Fleury. et un chenal d'une centaine de pieds 
Sépultures se fait de chaque côté de la rivière, 
Marguerite Gertrude O'’Keefe, née! et alors, plus de traverse pour les voi- 
O'Neil, épouse de William O’Keifte. tures. 


sous silence le résultat financier: ne prochain. * 
Gertrude-Hilda Selby. enfant de Les piétons doivent d'abord embar: Echo d'Anglier, P. Q dis * ss 
John Selby et de Hilda Simard. auer dans la chaloupe traditionnelle, W Mus Prancols: Marins dit-on Quelques jeunes gens du village 
Mariages pour se rendre sur la glace ferme, se . 5 


sont partis cette semaine pour aller 
travailler aux semaillcs dans la Sas- 
katchewan. 


autrefois (mais encore de Sainlte-Amé- 
lie) ont fait célébrer le 60me anniver- 
saire de leur maïiage. Nous félicitons 
les deux jübilaires. 


Eusebe Blondeau, fils de feu Am-|“portager”, ainsi que leurs effets, et 
broise Blondeau et de Rose Pelletier, | enfin recommencer la première opéra- 
et Emma Fiddler, fille de Pascal Fid-|tion en sens inverse. C'est plutôt 
dler et de Véronique Fleury. ennuyeux, mais que voulez-vous? Ca 
Jean-Marie Fouillard, fille de feu|ne dure pas toujours! Et n'y at-il 
Jean-Marie Fouillard et de Prudence pas de quoi se consoler en pensant 
Tessier, et Marie Tremblay, fille delque nous sommes des centaines à su- 


Luc Tremblay et d' Elisabeth Simard.| bir ces inconvénients à cette saison. 
—— ä —U—U U ä— — Téléphone — Service de nuit 


SAINTE-ROSE-DU-LA Depuis le commencement du mois, 
} nous ayons un service régulier et inin- 
Un joli petit concert a été donns, terrompu avec le reste du pays. Les 
dimanche dernier, par les élèves des lobjections sont disparues devant les 
petites classes, assistés de plusieurs } Pétitions et les remontrances congrues 
artistes locaux, dans le programme] des intéressés, Et maintenant l'on se 
suivant: demande pourquoi l'on n'agissait pas 
Students March”, piano, par Cé-|ainsi plus tot. 
cile Gosselin. Radio 
Mme Beaucardon a rêvé “Chats”. Nous sommes heureux de féliciter, 
comédie en deux actes. Personnages: | Par la voié du journal, ceux qui ont 
Mlles Renée Meunier, Annie Ramsay, pris l'initiative des concerts bi-men- 
Antoinette Houde et 0. Therrien. suels en français et la compagnie qui 
“A Mortifying Mistake”, récitation, | "eut bien prêter son concours à l'oc- 
Cécile Valcourt. casion. Ce n'était que justice d'ail- 
“AH Praise to St Patrick”, violon, | leurs. 
Ernie Robinson. Sachez bien, messieurs les organisa- 
“Poète et paysan” ouverture: Dr II. I teurs. que loin, bien loin dans la cam- 
Gosselin, violon, et Mme et Mlle Ce- 1 Pagne manitobaine et dans les plaines 
cile Gosselin, piano. : : solitaires du grand Ouest, des milliers 
“A Frightened Lodger”. comédie. 1 de compatriotes sont aux écoutes” et 
Personnages: Ed Saurette, Damon! se réunissent en grand nombre aux 
Tuckèr, Ernie Robinson et William | “Postes de radio” pour écouter et ap- 


L] * * 
Les apiculteurs sont occupés autour 
de leurs ruches en ce moment. Les 
uns ont déjà sorti leurs abeilles de- 
2 mal. puis lo 14 mars, mais ils ont dû les 


Fromagerie 
L'industrie laitière de Saint-Amélie 
ouvrira ses portes le lundi 


LES SEMEUSES MASSEY-HARRIS 1927 
ont d'importantes caractéristiques nouvelles 


canon r qui lance l'huile aux coussinets sous une haute pression, Les semeuses 
— dc marchent facilement et durent longtemps parce qu'ellés sont huilées comme NH faut. 


. La boîte à grain toutc en acier, que l'on trouve seulement dans les semeuses ö sey-Harris, con- : 

— 1 plaudir nos artistes- amateurs. Nous tient plus de semence que les boîtes en bois et, comme ces dernières, elle or = 
Diane chasseresse”, piano, Renée | SPérons que les échos de ces applau- fendille ni ne s'écaille quand elle est exposée aux intempéries. De plus, le système d'aliments. 
Meunier. dissements parviendront à qui de droit tion de la semeuse Massey-Harris est bien ajusté; 1 sème d'une dagen uniforme et continue, plaçant 
Kathleen Mavourneen”, chanson, et due l'on saura toujours nous servir la semence au fend d'un large sillon où elle a un bon espace pour pousser et donner unc bonne 


Mlle Mary McGuire. et-nous régaler de Morceaux de choix repas. 
Lembarras du choix”, comédie | Variés Surtout n'oubliez pas Jes 
Personnages: Tommy Ramsay, Noël! Chansons de ches nous”, pas trop 
Delveaux, Yves Moilgat et Lorenzo | "ieilles, ni trop modernes! Nous vous 
Lussier. en remercions d'avance et vous avez 
“Mother Machree”, chanson. Mme | tous nos encouragements. 
MeGuire. Mala des 
Tous les morceaux de ce concert Mme Chs Mousséau, revenue de 
furent très goûtés, particalièrement la | l'hôpital depuis deux semaines, prend 
an eu douxnries l'ouverture del beaucoup de mieux. le grand air, les 


Demandez les détails à votre dent de Massey-Harris 


MASSEY-HARRIS CO. LIMITED 


Fondée en 1847 — . y à 80 ans 


Winnipeg, Brandon, Regina, Saskatoon, Swift Current, Yorkton, Calgary, Edmonton, Toronto, Montréal, 
4 sisi * : Monctes. Agences partout. * ; 


* 


» 
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les âges, cim. modèle des 44 


findeur des aperçus, jointe à une cler 
té d'expression remarquable, le choix 


fort woe les conférences du R PF 
Bourque On lécouterait volontiers 
des-heur-s Tus d'une institutrice 2 


“Comme c'est iptéressant!” 


Deux classes modèles ont été do 
nées Soeur Bouin a présenté ses <lè- 
ver du grade L et leur a fait devant 
Vauwditüre une class: d'épeilatioa et 
de lecture française Soeur Berupré 
Aa présenté ses élèves des grades VII 
.et VIII. et leur a donné une ciase 


“d'histoire du Canada Ces deux clas 


ss ont été dien appréciées 

Les Soeurs du couvent ont gracisa 
sement dert le diner aux iastistr 
eue Dors Alice Hébert. wn 
trice à Saint-Anne Centre. a Ju au n 
de ses compagnes ue 
adresse au Père Bogrqu Le bos 
Père a remercié les institutrices. et 
s'est dit bien content de succès de ce 
premier c = 2 

Un Cercle Régional des institutrices 
a été formé Mlle Cécile Tougas en 
a été éhoisie la secrétaire sous la 
présidence du Père Curé et de Sur 
Draupré. 
/ Le jour suivaat, S G Mer l'Arche 
We nous honorait de sa visile n 
CHébrait là messe de 7 h . comme 
niait Puimême ks petits enfants qui 
Drinient ce jour-là pour la cause reit 
sieuse au Manitoba Monsun 
leur adressa ia parole Il a exprimé 
un voen n serait bien beau di . 
d'organiser chaque semaine la com 
munios d'un groupe d'élèves. La priè 
re des enfants monterait ainsi pres 
que continuellement vers Dieu n ne 


Roberge et Carmel, CSSR Mgr ar 
thervèqu et le R F. Bourque ont tous 
deux séressé la parole Is ont msisté 


LE écoles Puisque le Dégaricment 
Sous donne sur © point une certaice 


j 
4 
: 
f 
1 
É 


de léducatmn Li! 


— pour la cynse de l'édu 
ii redigieuse 

* Lé & P. Bourqgee 2 fait. les lundi 
@ mardi suivants la visite des clas 
me an courent el aux cing écoles de 
h paroisse 

Ces réunions ces êtes laisseront 
chez noes un agréable souvenir, en 


masntéace ‘ 


wenne de l'hôpital où ene s été pres- 
que sept semaines Bon état de santé 
s'améliore toujours. et elle est pres 
que rétablie dt 


Dimanche prochain, 3 avril. aura 
neun dans notre salle paroissiale, à 8 
h précises, une grande partie de car- 
tes concert. otganisée par Mme Cyrille 
Desrosiers, au proft de l'église. Cette 
dame est une personne bien dévonée 
pour ra paroisse et elle mérits tout 
Krncouragement possible de ses nom 
breux amis, afin nelle fasse de cette 
dene soirée qui promet d'être très - 
téreasante un véritable succès 

On nous dit que les prix son! aus 
beaux que nombre 

Pour terminer la soirée. un joii 
programme mus A- escat? par 
des artistes distingués. 

Qu'on se le dis et que Ton vienne 
en foule Bienarcygne à tous 


0 
————— ſ— 


Le mardi 
menti 


22 
— 


L 
mars s'éteignait d 
dans le Seigneur, comme un 
flambeau qui toucke à sa fin, Mme 
Théophile Gauthier’ née Marie Anna 
Parent, à l'âge de 27 ans 


1 
8 


Hi 


Til 
11 


ö 


1117 ; 


n 
Fr 


fi 
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Nous prions M. Gauthier et la [a 
mille Parent d'acorgter l'expressior 


rituels. visites on assistance aux fut 
raïlles, à l'occasion de leur deuil ré- 


Dimanche prochain, 3 avri, à & h 
20 du soir. dans la salle de l'Aczdémie 
Saint-Joseph, aura lieu nne conféren 
ce par M. Donatien Frémont. direc- 
teur de la Liberté. Sari: Charles de 
Foucauld. L'Union Canadienne se fait 
ua pal tr d'inviter tort le public de 
Saint-Boniface à Cette causerie. 3 
aura. en plas de la conférence, un in 
téressant programme musical. 

— — © H— 


La Chambre de Commerce 


| 


I. Chambre de Commerce de Saint 
mmiface a décid® de fêter l'anniver 


Victime-Wune.maladie qui pardonne} saire de la Confédération et lance un 


très rarement. Mme Gauthier fat ra 
menée de Ninetir= 
mois. pour passer ses derniers jours 
chez ses parents. M 
Parent, de leteltier. 
les soins posibles, dans l'atmosphire 
bienfaisante du toit 
un Combat cruel que de 


et Mme Joseph 


paternel, ce fut 
S résoudre à 
la mort. de quitter son époux et son 
* une ant. ainsi que 


5 rents 


1æ; exhortations spirituelles de on 


vieux curé. aissi que du dévoué vicai.) 


re de 


Letellier. trouvéren( un coeur 


Iden chrétæep. et ce fut une âme bien 


erar- gare lu mon vint cucillir. à 
There où trs me ment à jouir de 
144 ve 

Une n'ira <e <uçer-da à 
la demeure d M. Haren pour expri 


mer Ses sympallies à l'époux et à la 
Les fuzérailles eurent lieu à Saint 
Joseph, le jeudi =4 et furcnt les plus 
imp es que ce 
depuis lonagtemp 


e parci se ant vues 


L'iglise evé 1 son Cœu de 


J A 


5 11 


avaï 7 
M 
Mar:2polis. 
un devoir de venir ofbcier au service 
de sa paroissienne I! était assisté 
de MM les abbés Chamberiand et Fo 
rest Leielller et Saint 
Jean Baptiste. comme diacre ct sou: 
incre 


grands jours 


seau 


labre Rous 


97 


curé de fait 


Ares 4 


M le car 


Malgré le 


Martin asststzit au 


choeur mauvais de 


état 


chemin toe nombreuse rempli 
6 


sait l'éghse 
Mmes Pierre Lavaliée et Nazaire 
Dionne. de lg Congrégation des Da- 
mes de Samte Anne, de Saint Joseph. 
firent la quête qui fat tres généreuse. 
Ls porteurs étaient MM Ambroise 
Parent. Jcseph Loiselle. Peter Fraser. 
M Ro 


Jos -H Empa. René Durand et Da- 

vid J._ Parent. 
La défunte eut le bonheur d'entrer 
Same Anse quelque temps avant 82 
défunie 


dans ia Congréfation des Dames de 


Mmes J:seph Lille. Hor Bois 
Jos H Karen. Edouard Parent Phi 
Bargeoi et Napoléon Boiteau 


deuil en conéait 


pepe 


Le 


par 


mort Les membres suivants de cette 
Sets portaient les coins du poéle: 
SAT © rails. bezzufrère de la 
et SAV par SO ÉDOUL SO pére et sa 
mère. M et Mme Joseph Parent. se: 


frères Aimé (Camille et 


Swars Mélina 


Jean Louis, 


ss (Mme Rosario 


ns 


Sa quatité fait sa vente -— Le 
fait que tant de milliers de per- 
sonncs intelligentes continuent 
à employer l'Huile Eclectrique 
du Dr Thomas parle hautement 
cn faveur de son efficacité. De- 
puis son apparition, elle a tou- 


Jours monte constamment dans 


Entourée de tous ? 


appel à toutes les sociétés de la ville 


il y a à peine anf aui voudraient se joindre à cle dans 


la célébration de cette fête 
a 
Séance à l'Hospice Taché 
Le dimanche 27 mars, dans la salle 
de l Hospice Taché, sous les auspices 
de la Ligue des Institutrices Catholi 
2 de l'Ouest, a eu lier une séance 
récréative et musicale 21 profit des 
vicillards et des orphelines de cette 
institution. Tous les numéros du pro 
gramme furent très goûtés du public 
qui faisait salle comble Nos :vmpa 
s'hiques et déver is acicu:s furent tr. 
aprlaudis. 
| Mile Alberta Manseau, seprann, sut 
17 admirer sa voix souple et so: 
«art délicat: elle était accompagu e 
au piano par Mlle Alberta Bernier. 
Inatile de parier de l'habiületé aver 
laquelle les acteurs remplirent leurs 
rôles. qu'il suffise de dire les noms 
de MM Maurice Goulet, William Le 


Sue. Bernard Goulet, Martial Gou 
let. Jean Mager. Jean Boily. Gilles 
Guyot. 


tous artistes bien connus du 
public de Samt-Boniface, et l'on com 
prendra que la séance dut être un suc 
ces * 

Il faut être très reconnaissants à la 
Ligue des institutrices Catholiques de 
l'Ouest qui a pris l'initiative de cette 
séance, ainsi Quaux acteurs qui ont 
bien voulu donner leur temps pour en 
assurer je sccès 
— —— 


A l'archeveché 


S. G. Mgr l'Arc hevêque a quitté St 
Boniface, en route pour Ottawa. 


née, sur des sujets déterminés, qui 
sont l'objet d'une préparation anté- 
cédente 


— 


Au Little Theatre 


Cest le 5 avril prochaln qu'aura 
lieu la premiere représentation publi 
que trançälse du genre donnée par 
des personnes de langue anglaise de 
la société de Winnipeg, aimant le 
français et s'étant imposé un gros tra- 
vai pour s'assimilgr notre langue 

Cette tentative mérite d'être enccu 
rage. el nous devrions nous y rendre 
en grand nombpre pour applaudir aux 
efforts de nos amis anglais C'est en 
eat le moment de témoigner par no 
tre présence combien nous apprécions 
leur bonne volonté 


Pius d'un sera surpris da français 


la faveur du public, principale-;®® ers entendu dans les comédies et 


ment à cause de ses nombreux 
usages pour guérir et sou 
les malades. Comm: 


rom ! 


|epeciéque pour les coupures. | 


brülures, <corchures et autres 
douleurs inflammatoires, il est 
au-dessus de tout reprache. 


les vieilles chan ons de 1 
1 chantées par 2 
anglaise 


postum €s 


dune lire gran 
‘de variété et plaira 2 Pius difficiles. 
11 nous fau! ajouter que toute la 0 
me qui metern aupasns des frais 


où 

il assistera aux funérailles du regretté 
Mer Emard. 

Cette semaine a eu lieu. à l'arche 

vèché, l'examez des jeunes prétres 

Cet examen se fait deux fois par an 


viene 


sera intégralement versée aux bon 


nes oeuvtes, les artistes prétant leur |! 


concours tout gracieasement. 
Une objection entendne est celle-ci: 
Où donc se trouve le Latte Theatre“? 
LL 
Rien de plus facile à trouver: Prenez 
à Saint-Boniface le tramway “Moun- 
tan“. et cœælufci vous arrête devant le 


"théatre, qui west qu'à quelques blocs 


du subway de la rue Main, en face 
de l'avenue Selkirk. 


Nous faisons donc un dernier appel |. 


à tous les nôt-es, et nc:1s espérons les 
voir bien nombreux, le 5 avril pro- 
chain, à la fete artistique française 
Les billets sont en vente à la Librai- 
rie Kéroack, rue Main; à la Librairie 
Lestienne, ave. Provencher: à la mai- 
son Dingwall. ae. Portage. 


A l'hôtel de ville 


A la séance dn cons- il. lundi soir 
M. de Moissac a présenté un long fac- 
tum, protestant contre la décision ré 
r! du conseil sur les divers chan 
gements qui viennent d'avoir dieu à 
l'hôtel de ville. Le conseil n'a pas 
donné de réponse en:ore aux sugges- 
tions de M. de 7 a promis 
de prendre le tout en considération. 

Lundi soir autsi z eu lieu la lecture 
du règlement sur les constractions 
faites en 1927 et 1928. Les ‘maisons 
construites durant ces deux années, 
d'aprés ce règlement, jouiront d'une 
exemption des taxes générales L'on 
veut. par ailleurs, demander l'opinion 
des contribuables à ce sujet, et un 
plébiscite sera pris le 22 avril. 

—— — — 
D. C. F. 


Séance de la L. 
répétitions pour notre séance 


Les 
du 24 avril se continuent avec 


“ntrain. 
Outre un programme musical très in 
tere sant. il y aura deux ariusantes 
somédies.: Les billets seront mis en 
vente bientôt. 
© 


Concert français au CK 


Samcdi dernier a eu lien le concert 
français irradié par le poste CKY sous 


les auspices de l'Union Canadienne et 


la direction de M. Marias Benoist. Le 
programme a été aussi varié qu'inté- 
ret ant. Piusieurs nouveaux artistes 
se sont fait entendre, inconnus de lau 
ditoire aérien de ces concerts. Mme 
Etsell. avet Mme Lafièche et Mlle 
Thibaul!, MM. Georges et Paul Lafè- 
W. Thériault. Trudcan, Marius 
et Henri Benoist. L'on a chanté plu 
sieurs extraits de l'opérette de Na 
dean. L docteur Vieuxtemps”. Mme 
Dugal et Mlle Alberta Bernier accom- 
pagnaient les chanteurs. M. Louis 
Philippe Cagnos annonçait. A la fin 


che. 


— 


— 2 — 


Le 


— 
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LLETIER et PHANE 
PROVIS! 
ROBRIGUÉ 


Vous êtes cordialemnt invité à une série de 
Démonstrations Gratuites | 
de Cuisson 


conduites var des exnerts nratiques et ex 
périmentés en Science Domestique et des 
membres du Département d'Education de 
E. W. Gillett Cie Ltée, manufacturiers de 


Poudre à Pâte “Magic” 


sous les auspices desquels ces démonstra- 
tions ont lieu. 


Aux magasins suivants, du 4 au 9 avril" 
— 


CORTVRIENDT BRD:. 
W-. MeKEAND, 1 


CO., 1320, avenue Portage 
+ 333, Chemin Sainte Marie 
225 avc. Tzlbct, Winnipeg, Man. 


à Wind or, 
2 voyageurs 


1 quitters da 
ont à Winnipeg le 11 juillet pout. 
255 * * 50 dé 
: Don g le des arrange. 
€ * ÈE 2 


Qi 
1 


. Windermere, Kootenay Landing, 
. — de Dame | vue sut]. pour revenir vi Vie, Lac | 
— tante — rr 
12 faire ge “non P 
We l'avait tages, Vds note re |, — 
* Marcoux Frères 
aqué Dollard viendra encore cette an dE ne PR | 2 2 
née revoir les sens. Mais mous a Magasin de_meubles 
“ous cape un projet encore ds bre 
grand. Nous en repsriero#s en % u 
Neu. Sa à 


141, rue Dumoullh : anten 
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Soirée Artistique Française 
Donnée par un groupe d'amateurs de lanque anglaise au 
LITTLE THEATRE 
LE 5 AVRIL, À 8 NM. 30 
Billets ca vente: 75 sous . 


Librairie Kéroack, rue Main — Magasin Oingwall, ave. Portage 
Librairie Lestienne, ave. Frovencher, Saint-Boniface 


Prenez le tramway de Saint-Roniface (Mountain) ct deséendez au coin 
. 2 de l'avenue Selkirk, juste en face du “Little Theatre”. 
MM. Blanchard sont actuellement à a | 


Régina, Sask., oceupés à l'installation = 
de nouvelles orgues. 


Rodolphe sont de retour d'un voyage 
dans l'est. Ils ont été visiter le RP. 
Boaucage, et M. et Mme 8. Perron, de 
Montréal. ainsi que leurs nombreux 
parents. 


* 89 20 

M. Landry, gérant de la Western 
Chemical Co., de Calgary. est reparti 
pour chez lui ces jours derniers, après 
un voyage d'affaires de plus de deux 
mois à Winnipeg. 

* . 
NM. Roland Levesque, de Saint-Boni- 
farce, est de retour de Sainte-Anne des 
(Jenes où il a passé pluseurs jours 
à la Banque Canadienne Nationale. 
— :-7—--— 

La vie reprend un pen à. l'Union. 

s dernières semaines ont été plus 
vivantes. Les directeurs so p'éparent 
à la grande assemblée des actionnai- 
res. Il y aura, À cette occasion, un 
banquet avec beaucoup de beaux dis. 
cours, et il y aura les élections. Ces 
élections ont leur importance. C'est 
d'elles, en définitive, que dépend tout 
le travail de l'année. Que les action 
naires fournissent de bons directeurs, 
zélés, entreprenants. unis, et Faffaſre 
marchera. Que, par ailleurs, l'on 
choisisse des directeur; fnsouciants, 
négligents, et l'oeuvre végétera. Nos 
actionnaires songeront à leur respon- 
sabilité en choisissant judicieusement 
les meillcurt directeufs qu'ils puissent 


+ (The 2 12 Sectetz) 
Company” 


460, rue Main, Winnipeg 


Bei peut et féuetaire 
vent sur hypothèque 
Achat et vente d'obligetions * l'erception dr loyer 


Bureau central: Montréal 
Directeur local: .- A. FERLAND ; 


[La 


4 0 Far LE 
Maison Royale 
PRES DE LA ST. BONIFACE HARDWARE 

annonce au public que le 


VENDREDI, ler AVRIL 


est id date fixéc pour la 


Grande Ouverture de son Magasin 
nn 
aux nos 135 —135½, ave. Provencher, St-Boniface 


Assortiment complet d'épicerie, vêtements, chemiserie, chaussu- 


trouver. res, modes, nouveautés pour hommes, femmes ct enfants 
Nos conférences Nous invitons toutes les mères de famille à amener leurs enfants 
Dimanche prochain aura lieu la 


vendredi après-midi pour la ÿrande distribution de bonbons “Royal 
House” qui aura lic de 4 à 5 heures. — * 7 ù 9 


Tout: marchandiss est garantic et échang£e, si les clients ne sont 
pas £atisfaits. 


conférence de M. Frémont sur Charlr: 
de Foucauld. Une véritable aubaine! 
Pas de terre plus captlvante que cette 
Afrique mystérieuse” qui a atciré tant 
de mystiques ou de poètes. Pas de 
figure plus touchante que ce molne- sol- 
dat, d'une sainteté extraordinaire et 
d'une force d'âme incomparable! 
L'histoire de Charles de Foucauld 
vient d'être révélce au monde par 
Fené Bazin. Ce que Lavigerie fut 
pour l'Algérie ct la Tunisie, de Fou- 
cauld l'a été pour le Maroc et te Sa- 
hara, un explorateur, un missionnaire 
M. Frémont n'est pas le premier venu 
et il saura intéresser son auditoire, 
nous certifier d'avance. 


pouvonÿg le 
Tous ceux ®f s'intéressent aux cho- 
ses de J“ devraient se faire un 


se. * „ 


Nous achetons tous — de la ferme 
Venez nous voir. Bienvenue à tous! 


* 


P - ‘na! | 5 „ . 
EUGENE BOISMENU, bijoutier 
Téléphone: Bureau, 25 292 — Résidence, 87 71 

11, Banque Canadienne Natiohale, 433, rue Main, Winnipeg 
Assortiment complet de bijoux et montres, bagues de fiançailles, etc. 
REPARATIONS DE TOUT GENRE 
Sul manufacturicr français de bijouterie dans Winnipeg 
TOUT TRAVAIL GARANTI 


— 


NOUS : ANNONCONS 
Un nouveau progrès 
des services Rumford 


Il sera intéressant pour vous d'apprendre que Rumford 
a ajouté un nouveau Fee à son service déjà 
bien connu de btanchisserie et nettoyage à see 


Service complet de 
TEINTURERIE | 


Nous avons obtépu les services des mell- 
laurs expe ‘en teinturerie, et nous avons 
installé meilleur matériel de teinturerie. 

None sommes maintéant en mesure de 

Abus charger de la teinture de tous les vête- 
ments, ridegux, tapisseries, ‘etc. bref,- de 
tout article que vous désirez teindre. Vous 
pouvez nous envoyer n'importe quoi et être 
as 


2. d'obtenir le meilleur travail qui 
puisse êige fait, 


— — 


. 


ar 


ä— 


Des commandes spéciales pour teintes d'ha - 
bits en noir pusvent être remplies dans un 
jour ou moins. 


4 


Vous pouvez compter sur le meme service Rumford rapide que 
vous avez eu jusqu'ici pour le blanchissage et le nettoyage à sec 


RUMFORD LIMITED 


Coin HOME et WELLINGTON L 
Téléphones 86 311 (cinq lignes) 47 281, succursèle de Fort Rouge 
VINQGT AUTOS DE LIVRAISON - 


rue Marion 
» 288, rue Des Meurons 


— }{ = 
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* + 


À 


opera 


\> 


11 


cs 
Fan DA a 


NS , 
F # 


FETE 


dissait, elle 0 
| quand les_dames sont là, n c'était ee Dae, wee 12 
| bete Voyons, Mass! „ — 3 2 
7 Le dé dente en ne ces 08 que vous, miss Vous ates 
: Sr à Tati de vous croire Manche! «à Lien! 
perche gens ö 2ͤ—ä—ů— — 
b era her age D rare à fautrait pourtant être Dane ou Lautré | 
‘énveloppes déchirées d'où ger dans la cuisine, dit miss Ophelia; — Je ne suis paé malade, répondit trois Miss Op vit bien que pertes 
patent de ces herbes odoriférantes, à rr renn e — f 3 à l'opéra 
à N „ „ . je vondrafe{ ver letras ni eu sès joues. JJJCCCCFCCCCCCCCCC PS regler parvenant ue me a 
1 — Où — . xx — I —— |". reenrés préesns ae «pds eee 3 de UE 
fomanéa mit Ophélie, de. Lon d'anobn'at jamais va fire cela aux dames. | favez-vous que 0) sers Dé rune de) e 506 Ne „ . père Tom! rens . so[ me tance très Ben aimable et très ps 
personne qui à prfé Dieu dé lui don- n h ma vieillé maitrèsse, ni à miss | votre éôrps et ds votre ame? bp: Pi | en chou vous faites . + accu — 1 —— N 
ner de la patience. Marie. non! — Je sais que je marche à l'enfer, — . Les Li. J'essaye J'écriré à ma D no smél poutètre pin DE dé: : 
5 — Partout, missis! II y en a dans] Et Dinah, jindignée, marchait à|réponditelle d'une voix farouche; — eg 8 Lars Here 5 vieille femme, mn Eva, . 
cette tasse félée… il y en a aussi dans rande bas, tandis que miss Ophélia | vous n'avez pas besoin de me le dire. rx pres 5 ot La us eñfants… Tom passa rur tes yeac délicates Le em détaillé 4 e 858 
Dette armoire. A one meme, de se propres mans, ran-|Je sum une affreuse créature, je suis Pon de 1 1 „ „ dé sa mam. Mais TI bien — — 
n y en a Aussi dans la rape, ditl'&eait. empilait, frottait, nettoyait,| une méchante: je voudrais etre en 8 pins sol! * peur de ne bar pouvoi:, ajouts il, Stan stupéfaite. SaintClare, come e —— a. 
3 Ophétin- em ben Atelxnant. disposait, assbrtissait les objets. avec] fer. Je voudrais que cela fat déjà. le Male doué 0 b 8 — Je voudrai: bun vous sider. un E malicieuz qu'il était, —- 42 — pi 
— Oui! jé e yen mises ce matin une rapidité dont Dinah était comme] Tom ne put s'empêcher de frisson- te à 5 + 95 pet en j'ai un ps 9 ae d'a blait 3 55 n .. ne ae jour pre ps 
, ne ebloule. ner en entepdant ces terribles paroles, . 1 “née dernière, je savais former joutes dressent à l'enfant: | on us | 
d War 12 5 r . Loiires, mais Jai peur sussi d'a — Topuy. voici votre nouvelle mai PR ee. a — a 
dena vait dans la cuisine. Ua des négril-] désespoir. SSC aies seraient loss au. tresse. Je vais vous domner à elle 
| tenir M? : lons s'écrla: — Dieu ait pitié de vous, pauvre pables de vous tuer. Eva rapprocha sa petite tate blonde Faites n à bien vous contuire |" femme — phine „„ 
Et elle brand sa baguette vers le da . je Mu re ne leraiiidt nate voit fier euiosad Evangéline saupira encore et mon- de la tête noire de Tom, et ils enta — Oui, met. St Topsy wr ss 3 et de fermeté. elle —— 
Le cela f fit miss Ophélia, en] melant, comme 1 ö parier de Nsus- Christ? N ta l'escalier d'un pas triste et lent. méèrent À eux deux une discussion s6-| gravité soc. le mais en EA Le 2e pes, — 
e le saucter Er pom- Une lemme de couleur, grande, o“! — Jésus Christ! Qu'estce que 1 pre rare 5 VFFFFFVFC ab ne 8 remplit La tâche Ses — — 
Lite | seuse, entra dans la cuisine, portant | c'est? : | 0 55 3 Helene 3 8 que l'autre. Apres beaucoup d'efforis.. u faut être bun- Topéey: — murssent — — 
5 — Oh! c'est ma graisse, je l'af mtsesur la tête un panier de biscottes et] est le Seigneur! | sui de 3 inn avait . de endet et de lamtatives, Lt asia Quand elle découvrit, ser les égales 
la pour l'avoir sous la main, de petits pains chauds. —- Je crois que fat entendu parer C . à 3 un ais Cre Où! oui. . repris Tapez nl, ,n Le. des de .l'enf rue ? 
— Ah! c'est ainsi que vous emplozez} — Eh bien! Prue, vous voilà! dit la] au Seigneur, du jugement, de l'enfer. ‘ ; — Ah! père Tom! voilà qui est très | joignant dévotement es- ma ns ’ 


les sauciers dorés! 


cuisinière. 


Oui, j'en af entendu parler! 


— C'est abominable, c'est horrible! 
s'écria miss Ophélia, en entrant dans 


— Voyons, Augustin, questc: qu 


cicatrices et des callouités sombres- 


Prue avait l'air maussade et la voix | Mais personne ne vous a donc 
raüque. parlé du Seigneur Jésus, qui nous a Jo 
Elle déposa son panier, s’accrouplt aimés, nous autres pauvres pecheurs. | 

par terre, mit ses coudes sur ses ge- Jet qui est mort pour nous? 


— Damet j'étais #1 pressée. je han- 
rale retirée un de ces ours. 
„ — Voici du linge de table. 

— Âh! je l'avais mis la pour le faire 


Ya chambre où Saint-Clare Usait son 
urnal. 2 
— Quelle nouvelle iniquité? 


laver.. un de ces jours! 
— Mats n'avez vous point, quelque 
place od mettre ce qui doit étre tavé? 
— M. Saint-Clare dit qu'il a acheté 
ce coffré pour cela, mais lé couvercle 
est lourd à lever. 
toute sorte de choses des- 
‘pétris ma pâte! 
. *— Et pourquoi pas sur cette tubie 
faite exprès? 


us, et jy 


„ 


Ft puis je mets 


noux, et dit: 

— Je voudrais être monte. 

— Pourquoi? demanda Ophélia. 

— Je serais délivrée de ma misère, 
dit brusquement la femme sans rele- 
ver les yeux. 

— Pourquoi aussi vous grisez- vous? 
dit une jolie femme de chambre quar- 
teronne, faisant sonner en parlant ses 
boucles d'oreilles en corail. . 


— Je ne sais rien de tout cela, per- 
sonne ne m'a jamais aimée depuis 
que mon pauvre homme -est mort. 

— Où avez-vous été élevée? 

— Dans le Kentucky. Un homme 
n avait prise pour élever des enfants 
qu'il vendait quand Hs étaient grands. 
A la fin, H m'a vendue à un specu- 
lateur, de qui mon maître d'aujour- 
d'hui m'a achetée. 


— Quoi! ils ont fouetts la vlenle 
Prue jusqu'à la mort! 

Et miss Ophélia raconta l'uistoire, 
s'’appesantissant sur les circonstances. 
les plus navrantes. 

Eva vint trouver son père, ses pe- 
tites lèvres entr'ouvertes, ses yeux di- 
lâtés, et, sur son visage, toutes les 
marques d'un intérêt absorbant. 

Elle lui jeta les bras autour du cou, 


pourrait. J'espère qu'elle le fera. Lelje prliess n: fs foermillent, ils: 

jeune monseur Georges à dit aun rest, ils Erimpent et vous avez be | 

viendrait me chercher. et il ma don | sin d'en amener encore! Mais pour- 

né ce dollar comme un gage. Et Tom quoi faîré. bon Dieu? 

tira de sa poitrine le petit dollar Pour que vous l'instruisiez- p> 
— Oh! alors il reviendra, c'est cer! vt Tae pas déjà en: Vous rs} 


vifs et perçamts se portaient à cs 
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et sourmois: seulement e 


; i fondit en larmes e: éelata en sanglots 1 . 1 1 4 que instant ser Les 
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-woudrais bien le savoir! Quand! Miss Ophélia en prit deux douzal-] ma maîtresse devint matade. Je dus nérvebse.:mals ce een n no tou: mps | 5 | pauvre missioznaire passer £a vie par Ferrer 
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5 les a! vdblids dans cette 5 N e den 1 de peine u ton père. Regardez, voyez| je vais faire en descendant de heral. se ce point d vue, dit miss Ophs | — Je n'en 2t-jemeis en. dit l'enfant 
e 5 x | quelle jolie pèche j'ai cueillie pour“ — ç {ai "1 écri n À: 
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vont les choses quand j'en ai besoin. la Jolie femme de chambre, si vous f elel, et trouver enfiñ le repos? dit Saint Clare en la prenant par ja is pps fes comme n ien . Saint Clare en toe-bé juste Lalliques que, si miss Ophélis eût été 
— Mais vous voyez que le papier, Pprenez son argent pour aner boire.| — Oui, jé pense quelquefois à aller main er 1j l'etnténe dut 1 cor (Où e eee font 2 5 wi 2 Ophélia était ten 3 e eût d se croûre en face 
. ; . a 0 , . 1 adoneir urs en éveil i l 
est déchiré. C'est ce qu'elle fait, missis. au ciel. Estce que les blancs n'y entendit bientôt de joyeux éclats de idiot mp gs e abu pourtant queue affseux petit gnome du 
4 on preud plus aisément. — Et ce que je ferai encore: je ne] vont pas, hein? Ils me preudraſent dire; Eva et Saint Clare se jetaient 8 bor ren 5 au m'était peutétre pas bemin|pays des chimères 
— vous voyez que tout s'éparpille| Puis vivre autrement: boire et ou-|encore! J'aime mieux l'enfer lo:n de dé at 5 5 a d'être vendu; mais il se Sarda bien |d'achéter n en a dans la maison 
dans le tiroir. ‘| biier! mon maitre et de ma maitresse; out. allges. N * „ e. 3 15 . pour _ ro ma age «A suivre) 
— C' 0 or J 1 a! nase. > ordon Eon: 4. Si 
— Saus doute. si missis ravage C'est très mal de voler l'argent 5 Se Notre humble ami Tom court, je a Tom de seller les chevaux. Cire en se retiras veus de- 5 — — 
| ——— e . 1 rois, grand risque de se trouver né- Dans la soirée, la lettre de Tom fut | mande- N ” Le. — — 
a tumé, elle remit le panter sur sa tête . . N r pardon de lons ces ” 
* I a f 1 et s'éloigna lentement Slice au milieu des aventures de ‘ons! hien et dûment écrite et logée dans la vans êtes si bonne qu'ils n° sauraient + 
| orce, E courage, 5 8 es ces nobles personnages; mais, si nos boite aux lettres. vous toucher. Voiri le tan: cette »e- promplement 
: * 5 . ‘ [lecteurs veulent bien nous accompa- , | = * - É gnéries 
L'énergie, l'ardeur au travail, le dévouement d'un homme u rencontra la petite Eva dans la FVV CHAPITRE XX tite 1 ——— : 
. 5 2 2 2 + 5 T êhes tiennent une 
laborieux et honnete ont toujours fait l'admiration de tout le 5 8 r n-pourrène de mot! — 8 3 nn 3 5 1 
monde. Ce qu'il faut condamner c'est l'excès qui débilite et — ANT NW. vous ce. Je suis re . 
5 rend malade, Rien ne peut mieux soutenir les forces de contente de vous rencontrer. Papa dit C'était une chambre décente: elle] aten git ka voix de Sat Clare abt are. engen pieurer, les autres jarer 
* N 2 P ill 1 t que vous pouvez atteler les poneys et g r _|l'appéjait du bas de jescalier. après et la battre elle paraissait es 
l de 1 sl me promener dans ma petite voiture contenait um lit, une chaise, une petite — Descendez, cousine, j'ai quelque} piègle t drôle j'ai cru que l'on pos 
- x l table en bois grossier, sur laquelle un ; É , j 
7 — E . hose à vous montrer. vait en cher quelque chose _ Fai 
| PILULES MORO {ns . Re op enlene ne 
| ° tout triste! | | * 2 ere _ RE 83- | descendant. hé à la main mainiezant de jui donner une édses 
. 7 8 cette e, son a se devant 1 
2 ä N — c 5 — Voyez! c'est une uisition | tion orthodoxe, à E n de Lx Nos- 
comme le prouve la déclaration suivante de M. O. Robillard, nee 5 mais je Fals | jo], aphaus à quelque travail qui ab- 1 8 8 2 
Farnham, F. Q.: . — Mais, ditesmot d’abord ce que vorbe tonte l'attention de sa pensée. Et il fit avancer une petite négressæe medt ceis tournera. Je n'ai pas, moi, 
‘ vous avez, Tom. Je vous ai vu parier Les sentiménts et le regret de h 852 ge huit à neuf ans. de dispositions pour l'enseignement, 
Depuis que 9.51 pris les Pilules dei ed: vieille Prue. mille étaient devenus # puissants | C. stalt bien un des plus noirs visa |maæis je serai enchanté de vous voir 
Moro je les conseille aux homines que | Tom, avec simplicité, mais avec re en n To. Qu men 40. de sa ruce. Ses yeux ronds |emeper. 
N je sais fatigués et affaiblis, convaincu .| émotion, raconta à là petite Evangé- op PA pis 3 1 us 4 avaient l'éclat des grains de verre — Je ferai ce qu je Pourrai, de 
que jé suis du bien qu'ils en retireront. line toute l'histoire de la pauvre fem. en 8 | toute la scien-| ie. Ils e ic urnalegt avec une inces [e Ophélia . 
° Je dois à ce remède d'avoir recouvré 4 me. Evangéliñé ne se récria pas, né nas: ante mobilité vers tdus les objets qui] Et elle s'apgrocha de 500 ——. 
1 mes forces dépensées à un travail ardu pleuré pas, comme eussétit fait d'au: Le soulagement des se trouvalent dans l'appartement. K précaution que Ton 
et que lesintempéries de chaque saison res enfants: mals ses joues devin |” bouche, à moitié ouverte par res |endrai visävis d'une ernignée noi] Les mesures préventives san à * 
, 0 4 : deg déni ë J rent pâles, un nuage sombre passa matt de dos est obtenu * [nement que lul causaient tant de mer |’®, Dour laquelle on augait des fsten | ce avec tant de 
1 rendaient encore P épriman y i sur, ses ye Elle mit ses deux maing Fr 8 veilles, découvrait une étincelanrs ] tions bienveïllintes L est Este € 
a contracté des maux de reins et sur sa poltrine et poussa un profond par l'usage de Nervi me rangée de depis blanches Sa chere] — Elle est 2ffreuse-nent sale et pres * — gs — — 
dés douleurs de rhumatisme que 7 soupir. ö : 3 ture lalneuse était divisée en petites aue 222 N e CA Par ce 
f 5 vais essayé dé traiter de différentes ia- — Tom, il est inutile de mettre les Quand vous avez des douleurs enltresses qui s'éparpillaient autour de : Eh bien’ ars A eren Srl. de 
çons, mais sans bon résultat Une chevaux. je ne veux pas sortir, dit] vous penchant ou en portant quelque a tête. L'expression de sa physiono un la — 2 Guen l'habille_ tas et — 4e ge — = 
/ 3 . D Lotion de Pililes Moro Evangéline. chose de lourd, c'est le temps de vous mie était un étonnant mélange de Miss Ophélie 12 1 Les Ep res biece” — 1 
d mont ramené à la santé“ . — Pas sortir, miss Eva? servir de Nerviline. Ordinairement | fnesse et de ruse, sur lesquelles 36 | résions de la cuisine . . 2 — S . its tite et de 
7 e — Non! Ces choses me sont tom.] ene ou ‘deux applications vous appor. | tendait. comme un valle. une sorte dé] — . . CATAREHOUZONE arréce un rhume 
: bées sur le coeur, Tom: ces € tent un grand soulagément. Autun|£ravité solendelle et dolente_ eee & donc miss Ophélia? . de lée grippe. à ex extraccéinaire 
, CONSUL TA TTONS 9 TUITES ne ne, * ed à me sont tombées sur le coeur, répita-|liniment n'est aussi adoucissant et aus | n'avait pour icut vétement qu'un vieux} "anda g 1 le Se — ne eue — — 
nos bureaux, 1570, rue Saint-Denis. Notre médecin est à votre disposition telle avec tendriäsement: je ne si certain de tuer des dou'eurs muscu:|sac déchiré Elle tenait ces mains | nouvelle brtrée dus a peu amral_ mes ds — de L2 griyge — 
tous les jours, de 9 heures du matin à & heures du cor (excepté les dimanches |véux pas sortir! laires, r'unnetismales ou scistiques | obstinément croises sur sa poitrine. On ne va pus, je suppose, me là met- ia broichite Prenez CATAREMOED 
 , et fetes religieuses). Vous seret satisfaits des conseils qu'il d donnera — Et elle rentra dans la maison. Des milliers de fuÿers se servent d#|11 y avait dans toute sa personne un tre de travers dans les jambes NE aujuffhut  Mutérées complet 
pour ren. Il vous est impossible de vous soigner à meilleur march. A quélques jours de là, ce fut une Nervillue pour les crampes, coliques,|je me sais quoi de bizarre et de fan] — 48 2: dire: 2: et Re 27 1e. —— — ar. cu 
: tre femme qui vint à la place de] dysentertes ou douleurs musculaires |tastique Ce n'était point une fenf un suprême Gg eu'elle Le se mon | mes . 8 «= soie 
en En vente partout, ou par la poste, 50 sous la boîte. Grandes bouuvilles de”35 sous ex vente me:; c'était uds apparition tré pas sur notre passage — — 21 — — 
+ — — 22 — 8 u * 
5 14 EE M Part: 15} Ophélla était ééconcertée… ele lui] e, eee eee à vents = | pme — — 7 
* | x * 1 f 
‘ U * 1 


PAT LA Du à 


122 a s * 25 2 — spitales, des motifs de fleurs orientales imi- 
ALES taste à lens eme . — 1e e 8 A] ＋— so unt bien les motifs que les tissorands chinois 
tiaïtrewses, ‘ r 60: 3. M. HE = | = : * , HF 8 and employés pendant des siècles — 3 tron- 
5 P = 12. _ À . N verez tout cela sur leg. nouveaüx Wilton. 
Leurs nuances — tel que taupe avec. 
bordure bleue et bordure plus noire — sont très 
harmonieuses dans un salon, une bibliothèque, 


un corridor ou une salle à manger. 


Le prograiime musffat c stal prie Lagassé, . 4. M. 
Jen un morceau de musique u par | 87: 5. M, À Pichette, 86; 6. M. 
{chacune des masicionne: de ne |'rétreanit, #6: 7. M I. Latourelle, 85; 
Aube chanson, “Dieu bent tnt d s, M. Jean Brassard, 85; 9. M. Jos. 
donne", par Jeanne Pitair:, pe’: “duo Carigogs; ss 
parlé”, “La Confession de Minete” Dames) (bridge): 1 Mme Gertruds 
por Emma et Ellgsbeth Roy. petite | pétreaujt, 1,480; 2. Mme Sinith, 1,383; 
us de brin temps pour re. “Le Coneours de Musique” |; Mme MH. Fournie: 1.36. 
ip et un choeut de chant: “La Veillée Messieurs (Lridgg): 1. M. Henri La- 
— —— — ES * 
— Maison dé sept cham- | bretonne”, par le groupe des musiciet. | certa, 1.260; 2. M. k. Chaput, 1.234; 
2 2 M. H. Quinn, 1.185. 

‘Le prix d'entrée, don de M. Pellis- 
sier, a été gagné par M. IL. Hébert. 

A cette occasion avait lieu une pe- 
tite rafle consistait en une poupée, 
gagnée par Mile Yolande Bourbon 
nals, et un $2.50 en or gagné par Mme 
J. II. Murphy. avec le numéro 12616. 


* . 0 


Voici les noms des d-natctrs de 
24 prix qui furent distribuss sux heu 
es Ds Mans Loue e Os 

-de 11 Se Sacré-Coeur.|tentr'e: K. l. Vézima, O MI, curé:: 

A 58, ave. Waunatzne. 15e Winnipeg Electric Co, M. II. Che- 
nos A VENDHE vrler. M. J 3, Poitras, de la Cie de b 
DT-BONIFACE — Belle maison Hale d'Hudson: Hirk's, Mitehe1-Scott. 


Mons molide; € chambres et sulld 4 
1 1 e ezv chaude Fuye. | Mme O. Roy, Mme Bouvron, Mme P 


Pour la majorité des gens, les tapis Wiſton 

“Barrymore” sont l'équivalent de beauté et 

de durée pôur les pièces les plus fréquentées 
N 


A , | 
le grandeurs et les * de ces nouveaux Wiltone . à 


Grand garage Ne pourrait 


* , . 1 3 8 — he à Soci‘té Saint 8 ö 
ruite pour 51,506. Belle oeca- | Guertin, Mme C. Pélissier, Mme L Dimanche soir, 27, la Soc“ 2 : : 
„ob D san ek. M. Alex, Latourelle, Mme Tal Jean Baptiste donnait une petite soi Je 4 pieds 6 par 7 pieds 6 us - - $39.00 9 pieds par 9 pieds — — — 8 92.00 
7 mne ! “on . ‘ 2 7 = 7 
berne. * , een, FCC 6 pieds 9 par 7 pieds 6 - - 6857.00 9 pieds par 10 pieds 6 - - - - $115.00 
« * 9 nes N jcarème, Des artistes nous donnèren 2 2 1 ‘ P 
be facile eds - - - - L 2 — — — 
ST-JEAN-BAPTISTE Mason une charmante petite saynète intitu | 6 PI 9 Par 9 pieds $67.50 9 pieds par 12 pieds $125.00 
M = „ chambres Chauffage ea 1 5 er “Le C se 1 5 
rennes see | Réparations et Fournitures [\1#: 4 antrieb. . mem à 6 pieds 9 par 10 pieds 6 882 0 P 
trèrent. à la hauteur de Ha. situation * 
. ve: 7 8 d' Autos et surent réjouir l'auditoire. Tous ö ö 
tan — fé 
8 . . ceux qui y assistèrest n'eurent qu'uu . 
FFE ee Levage el lubrification scientifique mot de louange en leur faveur. Les ||] L ‘ 
ns à — Spécialistes en roues en fil de fer artistes étaient: M. de Lavignette, [| G ill . «6 W . 55 4 0 d 
—— M ö 1 or, M. ard Goule „ 
— bene ferme de 4 et roues pleines en acier ste Bélanger, M. Bernard Goulet et | r1 e-pain estinghouse Poêle électrique à 2 ron 8 
12 D becs d'été. Mitisscs neu Mlle Suzanne Buffet. {| 
21 22 ur lde c IN Ronald J-J Muir Ltd. A ce programme fut ajouté une par Attrayant, facile à nettoyer : S'adapte dune douille de lampe : 
4 Re 8 137, RUE LOMBARD tie -angluise en faveur de nos amis | | . 
à 21.1. * 2 ein „ 1 „ In iin A nne ne N „eis e . 8 , : . 8 ‘ 
ferme de r, file r, Est du Grain Exchange—Tél. 21 961 5 “is 185 chaise 1 ne He MSIE UNE forme si soignçe ct si bien finie, qu'il est RES, commode pour 
serrer, es grandes LA . Maber, professeur d'é'œ'ution. N 7 2 
. e rler eos donna Mustard P.gster“. et al assez attrayant pour occuper un coin de la plus toutes sortes de 
f 85 — re À N : ‘ . à 
20 D N Metntyre JF 8 1 jolie table de déjeûner. Très facile à tenir propre, petites cuissons. Oe- N 9 
A tcus nous offrons nos sincères re- ae. 75 „ 8 Re vs 2 8 . CS 
— DE JARDINAGE merciemenis pour être aus cha parce 95 il n'a pas de coins pour retenir les miettes cupe l'os d espace, est : 
N Se maison: e ser notre soirée de fa aille, ainsi cue de Pain. léger à transporter et 
F JFF facile à tenir propre. 
À * 11e. + 5 5 N 8 
AUTRES BONNES OCCASIONS A | ue tous out reinp rlé | Grillera deux tranches de pain à la fois. Les 5 
e en e weder Premier prix de das. Saint | portes sont munies de boutons en bois finis en Il est muni d'éléments de brique et de commu- 
1 22 kacilee Pierre, 80: consolatlen, Mn U. | ébène qui permettent de tourner les tranches tateurs à réglage. Chaque rond fonctionne sé 4 ‘ 
. r ne Thomas, 50. | | „sans se brûler les doigts. La monture est forte- rément. L'élément de chauffage est des 
ee f Premier prix pour messieurs, | ment nickelée. Complet avec corde électrique et sûr, on peut e qu'il donnera le plus oùg : 
— CET aus te Gauthier, 78; consolation, | coupe-circuit. service. ‘ 
ff poñles électriques ét eau chæuile 


Rhéame. | 


| x 
| 
Prix d'entrée, Mlle E. Senez, 219. | $6 75 $8. 95 
rug La Vérendrye, Saint-Boniface. 1 8 : | 
3 1 Section de l'électricité, 3e étage, Donald Section de l'électricité, 3e étage, Donald 
.Le 5 avril prochain aura lien notre | 
dernière partie de la série de dix par- - 
tles. A cette occasion nos organisa: || 


| | | : \ 0 
„ teurs ont décidé de faire plus en nous | | * 0 
Magasin ouvert D - 
benen une opérette choisie, comme 9 * 5 Magasin ert 
jehant et comique. Mais comme il en (| de 9 heures a. m. à LIMITED de 9 heures a.m. à 


vous à Lavoie 4 Cie, 135, rue 
=, Saint-Honifnee. Tél. 81 5 
E ENS ET ETES 
JA, LOUER ou A vendre L'hôtel 
situé À Mainte-Anne des (hé 
S'adresser À J.-H. Lauson, 
‘eue William, Missiles T 


AMAISOX DE PENSION de premièr: Bon style, coupe habile et belles 

* Bonne nourriture, belles cam étoffes distinguent les complets 
blen aërées, toutes commodités 

modérés. Sadresser à zan. rue pour hor:mes chez 

Salut-Donifnee. 43p 


2 — | 
J VENDRE — — Trede d'odeur avec coûte on à décidé pour cette occasion 5 heures 30 p.m. 1 5 100 20 b. m. 

| tie du gouvernement, à 81% 10 le | WI N N ] PEG C N D res | 

uren et ac inclus. Quantité ® e mettre le prix des billets à 35 ous A A A 
fée. adresser à Ernext ne MARCHAND-TAILLEUR 1 elte ots 1 g 
boîte 23, u-, Man. 425 FFV ed € 95 5 e sont 1 | ; È 

— enint-Bouifuce es mains des dames pour êire dis 7 
W- vous MAL AUX PIEDS! 


1 « N 
séléphone 2 670 tribués. Nous faisons appel à vote 
ne manques pas de viniter le * 
Ver éprouveres un nou Populaires à casise de leur qua 

à tous von maux de lité et d k i 
dés cors jusqu'aux pied» ite et de leur prix 


G. ALBERT 
Somerset, Winnipex 
= 1 


voyés la LI pour 
2 ——— et tranagieation 


chart, mais rappelez vous le but: lui témeisner de la sympaihie à l'oc Île guérison, sans aucune mau- | 
aprè: tout, c'est venus. parents, qui casion de son deuil récent. ivaise réaction. C'est la meil- 
profitez dans vos enfants de ces au- S leure médecine que J ‘ai jamais 
mônes. La journée des PEpas emp'oyé pour la grippe. Ce 

nur 3 ce PR - fame ux re méde végétal combat 
* nd 7 5) Les papas auroat désormais leur [et éloigne vivement la cause 


Avis aux Fermiers 


Le nouveau 


es . n e 5 Jeu journée, tout come les mères, les des rhunics. Il restaure les US entrons, avec le printemps, dans la saison 
CAFE OLYM PIA nes demoiselles bien décidées à 8“ 


a Sa 


Ltd fire les meilleurs repas de là ville à muser. On joua ferme aux lotos et la 87 a . 5 5 as) cles pere | proies | : produetion 135 . 5 de Ee | | 
Itats-Unis que cette fête sera inau |: N N à ce : 8 1. U 

3 35 et 50 sous — Cuisine française patio he 5 ri La 90 qe ne 1 8 le 19 155 prochaln. 8 sait | époque de 8 vous aidera ||] LA MEILLEURE garantie à donner est bien le | 
— — rnmitars Wix Nrw J08. BADALI, gérant 8 1 55 . encore si on l'appellera le Father! dA éviter Îles dangereux et fré- fruit de longues annees d experience. ‘| 
. Rereteestert: 325. avenue Portage (Vis-à-vis Eaton) z i 3 à Sala. Day“ ou le “Parents Day”. Pauvre quents rhumes de printemps. | UX futurs clier ts qui vier dront rr 1 | 

F. DENISET es | Tous vous avez h dans la Liberté | Papa. les sacrifices soxquels tu te Les droguistes ne peuvent pas A , lu a 8 ossir le nom- 

v. FROVENCH 3 AC+ l'annonce du grand concours oratoire| condamnes chaque jour pour élever|fournir ce remède, car des 0 bre de notre clientèle toujours croissante et de il 
organisé à l'occasion du dome anni [ta famille méritent bien la manites agents spéciaux le proeurenti plus en plus satisfaite de profiter d’une enviable | 


| 
| 
Il 


versaire de la Confédération. Ce con | tation fugitive et profane qu'on te pré. | directement du laboratoire du ré putation d au-delà de 15 ans dans les affaires. 


66 INV TA“ cours consiste en un discours de dix] bare! Dr Peter Fahrney & Sons Co., | 
fautes Cu See CE — -—— Chicago, Illinois. | Oxvrs (selon classification du gouveruheinent). D 
£e sont déroulés au cours de ces 60 L'arbre à rire „ Livré exempt de doyane au Extra 26 sous la douz, | | 
dernières années. Pour notre école 1. | Canada. | 24 la 2 ö | 

La bonne Huile de 88 concours a eu lieu la semaine der sous US. 


Il y à, on le sait, l'arbre à dormir... 
nière, et Mile Jeannette Blanchard a! mame debout Qui se repose sous son 


remporté la victoire sur les huit con teulllagèe, s'endort. II y a aussi des HEURES DES OFFICES RELI- 
currents et concurrentes de sa classe] plantes qui font pleurer, tel l'oignon; | GIEUX À LA CATHEDRALE 
grade) 


Sanctuaire d’avant 
la guerre 
Essentiellement végéta'e 


Brüle sans fumée, ni eur 
Absolument liturgi 


21 sous la dous. | | 

18 sous la douz. 

(CREME (selon classification du gouvernement). 
De table, livre de gras 42 sous \ 


Spéciale, livre de gras 40 sous 
No 1 


ver immédiate 
reconnu pres 
des nnmées. A été empley 
2 —ů nvee succès — 
1 85.28 ln boite pour trai- 
plusieurs mois, Faites 
DL TR at 4 Ce. 


Le 9 avril prochain elle | éiernuer, tel le tabac. Voici l'arbre R 
rencontrera à Saint-Boniface les autres qui fait rire. 
concurrents des différents districts de 
la province, section française Nos 
sincères félicitations et nos souhait: 
de succès final. 


L'arbre à rire est originaire de Mgr Jubinvilie, curé. Vicatres: 


l'Arabie, où il croit dans la région 1 les abbés B.unet et Bou- 
et. 


Farley- Myers Limitée 


d'Oman. Le voyägeur Pulgrave fut 
110, Est rue James, Winnipeg 


le premièr à en parler et à le décrire 1 N is 5 33 18. 
2 2 . 4 N , N 30. -et . 40. pres: 

Les funérailles de M. Arthur. Noë Cet arbre porte graines. 81 on 2 b. pm. Messes sur semaine: , 
Patenaude ont eu lien jeudi à l'église | les -bulvérise et qu'on les goûte, on 6 h. 15. 6 b. 46 et 7 h. 30. 
du Sacré Coeur, parmi un grand con leur reconnait un goût sucré et l'effei 
cours de parents gt d'amis. Le R. P immédiat: on part d'un éclat de rire 
Brassard officiait et le R. P. Vézina irrésistible. Voilà une graine d'arbre 
a accompagné le corps uu cimetière | ‘ui nous viendrait parfois bien ja pro- 
Sainte Marie, où à eu lieu l'inhuma Jes. 
tion. 


Représentants de 
F. BAILLARGEON LIMITEE 


OLAILLES—Nous payons les plus À prix 
du marché selon la qualité. Toute quotation 
f. O. b. Winnipeg et suje tte à changement sans avis. 


Cartes d'expédition fournies gratuitement 
sur demande g 


‘sec d’habits de fantaisie 
| 23763 274, che Hargrave , 
In face ches Kuton) 

WINNIPEG 


HEURES DES OFFICES NGL 
GIEUX A L'EGLISE DU 
SACRE-COEUR DE 
WINNIPEG 


Atu es ait wanpn the bent 


* de tente manières le 
meilleur, 


ICT ON PARLE FRANÇAIS 


Kendall's Smart Shoes 


VEL. NS 084 345, AV. FORTAGE 


7 
Li 
Pour toute expédition — soit pour erème,’ ooufk 
ou volailles — ser V2 vous sde notre carte e 
pour crème. 


La Crèmerie de St:Boniface | 


Maison établie en 1912 
. Casier postal 2, Saint-Boniface, Man. 
C-E. GAUDETTE,. -A. LEDUC, 
Sec.-Trés. 


M Patenaude a succomb après huit Bon pour les rhumes — Mme 
jours de maladie à l'hôpital de Saint T. Arterburn, de Jonesboro, 
Boniface, à la suite d'une opération de] Tenn, éerit: L'influenza ré- 
l'appendirite, Ses cinq années de ser gnait d'une façon presque gé- 


| Coin des rues Lydis et Ban- 
5 bendaut la guerre avaient beau nérale ici le printemps dernier 

| 

| 

| 

} 


na‘yne. L'église paroissiale de 
tone personne de langue fran- 
caise de la ville de Wiavipeg. 
Téléphone 28 870. 


R. P. Vézina, O. M. I., curé: R. 
P: H. M. Brassard, O. M. I., vicaire, 
Messes du dimanche: 7 h. 30. 
9 h et 11 heures (grand'messe). 
Vepres à 7 h. 30. Messe sur 
semaine: 6 h. 46 et 8 b 30 


Cee le moment de venir 
ir si vous aves besoin 
Verres, OÙ, „1 vous en 
ten actucliement, de 
fairé changer au cas 
où tits ne conviendraient 
pas Faites cect main- 

;. fenant. au jendemuin des 
* 


coup altere sa santé. II était parfai et nous avions quelques graves 
tement Jésigné à son # rt et a eu une [cas dans notre famillè, Tandis 
ner! trs édifiante. Le défunt staff que les autres familles étaient 
âgé de zd ans et il s'était marié le | affligées et appelaient les doc- 
février dernier. II laisse son épousa | te urs, nous n’eûmes recours 
nie lsibelle Connor: son père et safqu'au Novoro du Dr Pierre et 


mère, M. et Mine Puteuaude; cinq] nous avons obtenu une promp- 
soeurs, Mine Millette, de Mebs ter. 


hi Mme D. Naud, de Saint-Marc is TR 


* Elevage du 
RENARDARGENTÉ 


d'ropriétuires et fermiers, tra 
“es von nunéen de perte par nu 4 
rr 
d'un gain lucratif en suus eee 
re axe du HENAND ARGENTE. 


Vacuhoes, 5 Les rêsu.- 
tats ent aucoup plis 
satisfaisants avant que 
les yeux al. nt beaucoup 
t. a valle. (est une bon- 
he chuse, si vous le pou- 
vez, de convenir d'une 


heure à l'avance par 1é- 
ebene ou autrernent 
L Tél. mn 72 


0 * rr 
W SCOTT <mements mécenanires ec! muts vous m4 
Optométriste torisons à fnire us singe ur te- 


“ranch” sons nucue frais. afin que van 
cperenies tous ben détails de cet éle 
| sauge. VLertres-nous pour pris et ce 
| étions. 


M CHALINLX, représrutnet de Île 


Birnie Silver Black Fox Co 


“ut, Léifce Lombard. Wiangpes 


Mijnmterie Andrew 
& * „ere Portage 
* WIS Nrn. ö 


5 de . N 5 es Achetez | | 0 Au | | | 
ee : un . Ludovic, 45 Winui votre 4 g garage 5 ö 


La laune Patensaude remercie cor. 
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dialement icus ceux qui out Lieu voulu 82456 * . ne big (Termes faciles) | HORACE et KENNY 
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